MNV 333
Bonjour à tous, 

La commission accessibilité de l’union des aveugles vous propose une version remaniée du journal « Montpellier notre ville ». En page 2 de ce document un sommaire a été créé pour faciliter l’accès aux différents articles du journal. Ce sommaire s’utilise comme des liens hypertextes (comme sur Internet).

Placez-vous sur le titre de l’article qui vous intéresse et appuyez sur la touche Entrez. Le curseur se déplace alors directement au début de l’article choisi. Attention, pour que cela fonctionne correctement il faut, au niveau du sommaire, que votre curseur soit à l’intérieur du titre de l’article (ni au début, ni à la fin de la phrase du titre). Nous vous conseillons, lorsqu’un article vous intéresse, de déplacer le curseur à l’intérieur du titre en appuyant sur flèche droite.

Une fois la lecture de l’article terminée, faire CTRL + Origine, pour revenir au début du journal, puis CTRL + Page Suivante pour positionner le curseur au début du sommaire.

Voilà, nous espérons que cela vous rendra la lecture de ce journal plus facile.

Si vous avez des remarques ou si vous rencontrez des difficultés pour l’utiliser, n’hésitez pas à nous contacter à l’adresse suivante : landette@wanadoo.fr
Bonne lecture à tous.

Pour la commission, Emmanuel

Une
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Journée internationale des droits des femmes

Liberté Egalité Fraternité
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www.montpellier.fr
La Ville est partenaire de Suivez le Phil, une émission radio qui traite de l’histoire du département au travers de témoignages (en semaine, entre 14h et 16h30, sur France Bleu Hérault). Un lien sur le site internet permet de réécouter les émissions déjà diffusées. 

Tout cela avec un grand confort d’écoute.
Kiosque

Tip Top Printemps sera disponible à partir du 17 mars.
Le prochain Vivement sera disponible dans les clubs  Age d’or le 23 mars.
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Edito
par le maire de Montpellier

« Un plan de relance insuffisant »

Les annonces faites par le président de la République à l’issue du sommet social ne sont pas à la hauteur des difficultés auxquelles les Français sont confrontés : 2,6 milliards d’euros sont injectés dans le pouvoir d’achat alors qu’il en faudrait dix fois plus pour éviter le plongeon de l’économie française. Ces mesures ne constituent qu’un train de “mesurettes”, qui laisse sur le quai les vraies attentes des Français en matière de pouvoir d’achat. Nous sommes dans l’accompagnement là où il faudrait un changement de cap. La mobilisation doit continuer pour qu’il y ait enfin un véritable plan de relance. 

Le 29 janvier, nous avons été plus de deux millions de personnes dans les rues à adresser un signe fort au gouvernement qu’il ne peut pas ignorer. Cet entêtement est désastreux pour notre pays. En supprimant massivement des emplois dans les services publics, le gouvernement invite à la multiplication des licenciements. En refusant de toucher aux cadeaux fiscaux pour les plus riches, il justifie les enrichissements les plus indécents. En supprimant la taxe professionnelle, il prépare l’étranglement des collectivités locales et de nouveaux impôts pour les particuliers.

Cette décision prise sans aucune concertation avec les collectivités dont la taxe professionnelle est l’une des ressources principales est un nouveau coup porté à notre action. Le président de la république feint d’oublier que si la suppression de la taxe professionnelle allègera demain les charges des entreprises, elle allègera aussi les budgets avec lesquels nous finançons notamment aujourd’hui des mesures en faveur du développement économique, de l’emploi et de la solidarité.
Dans le plan de relance de 25 milliards d’euros annoncé par le gouvernement, la Ville de Montpellier tient à s’insurger contre l’oubli dont fait l’objet la région Languedoc-Roussillon et l’agglomération de Montpellier. Aucune annonce significative n’a été faite sur le contournement ferroviaire, ou sur le dédoublement de l’A9. Rien sur les opérations de renouvellement urbain alors que celles-ci sont indispensables pour les quartiers concernés qui n’en peuvent plus de se voir déconsi-dérés et ici carrément “oubliés”. Et surtout, rien sur les projets de tramway à l’échelle de l’agglomération.

Cette absence est particulièrement surprenante alors que l’agglomération prévoit de se doter de l’un des réseaux les plus complets d’Europe, et que son expertise est mobilisée par l’Agence française du développement pour construire le tramway de Brasilia. Non seulement ces projets représentent plus de 2 milliards d’euros d’investissement (dont 500  millions pour la seule ligne 3), mais ils sont porteurs à court terme de beaucoup de créations d’emplois et s’inscrivent dans une politique ambitieuse de dévelop-pement des transports collectifs qui cadre parfaitement avec les objectifs du Grenelle de l’environnement. On ne peut imaginer que la région et son agglomération puissent être ainsi laissées à l’écart pour des raisons purement politiciennes et j’appelle tous les élus à manifester leur soutien aux grands projets d’infrastructure essentiels à notre développement et à la sauvegarde de l’emploi.

La situation économique est grave. Notre collectivité l’affronte avec lucidité et volontarisme, fermement résolue à enclencher tous les leviers pour protéger les plus fragiles et soutenir activement le développement économique.
Encadré

mes rendez-vous

Printemps des poètes

La 11e édition du Printemps des poètes se tient du 2 au 15 mars, salle Saint-Ravy 

Journée de la femme

Du 5 au 13 mars, conférences, théâtre – forum et rencontres avec les associations se succéderont. 

Journée contre l’exclusion

Le 7 mars, de 10h à 18h, place de la Comédie, les associations se mobilisent pour recueillir des dons et recruter de nouveaux bénévoles.

Conseil municipal

La prochaine séance du Conseil municipal se tient lundi 30 mars à 18h à la salle des rencontres.
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Nouvelles de la ville

Actualités

Article 1

Journée des femmes. La Ville met à l’honneur les associations qui œuvrent pour l’égalité des femmes.

Histoires de femmes

Parité, violences sexistes et conjugales, égalité des salaires... autant de problèmes auxquels sont confrontées les femmes en France. Le 8 mars, journée internationale des femmes est l’occasion de parler d’histoires de femmes, car la condition féminine doit encore faire l’objet d’avancées en France et partout dans le monde. Le chemin à parcourir est encore très long pour conquérir les mêmes droits que les hommes. 

A Montpellier, ville d’égalité des chances, avec à sa tête, une femme pour maire, on se doit de “fêter la femme” en soutenant le travail effectué par les associations qui luttent pour leurs droits. Ce ne sera pas un jour, mais plusieurs jours dédiés aux femmes du 5 au 13 mars. 

« On a voulu que cette manifestation soit militante, un événement de revendication pour le droit des femmes, indique Françoise Prunier, adjointe au maire déléguée aux droits des femmes. Un temps de mise en valeur des actions municipales et associatives en faveur de l’égalité des chances. »

Le lancement officiel de la manifestation a lieu le vendredi 6 mars à 18h30 à la salle Rabelais, avec une conférence débat animée par  M. Henri Pena-Ruiz, docteur en philosophie et écrivain, maître de conférence à Science Po Paris et membre de la commission Stasi, sur La laïcité, principe d’émancipation et d’égalité des sexes. 
Le samedi, trois conférences se succéderont toujours à la salle Rabelais. A 14h sur Les spécificités de l’entreprenariat féminin présentée par Martine Viguier, consultante entreprenariat, insertion et réseaux professionnels, à 15h30, sur La prostitution, une violence faite aux femmes proposée par l’amicale du Nid-La Babotte et Le mouvement du Nid et à 17h30 sur la condition féminine dans le monde avec Et ailleurs, les femmes ? en présence de Mariam Sankara qui témoignera de la situation des femmes au Burkina Faso, 22  ans après l’assassinat de Thomas Sankara. La journée se terminera par un spectacle de danse. 

Le 8 mars, date de la journée des femmes, clôturera la manifestation à la salle des rencontres de l’hôtel de ville au cours d’une journée de mobilisation festive. A 14h, un quatuor 100 % féminin, Les Belles Musettes, fera vibrer le son de leurs accordéons. A 15h, la Cie Dé(s)armoce(s) proposera du théâtre-forum sur le thème des violences sexistes et sexuelles dans le monde du travail avec un pièce intitulée Silences Complices ? 

Amnesty International présentera une exposition avec l’association Une femme, un espoir qui exposera les clichés des lauréates du concours photo. Ce jour là, les différentes associations partenaires de l’événement tiendront des stands d’information. 

Du 5 au 13 mars, diverses manifestations sont programmées en différents lieux de la ville (maisons pour tous, cafés, cinéma, médiathèques…), le programme exhaustif est en ligne sur le site www.montpellier.fr
Encadré

Les associations mobilisées

Les associations suivantes seront présentes lors de la manifestation : l’association Franco-Berbère, l’UFCS, le Collectif contre l’homophobie, SOS Homophobie, le CREF - Mosson créatives, Bâtir au féminin, Citoyennes Maintenant, CIDFF, Amicale du Nid La Babotte, Maïa, Mouvement du Nid, Chèvrefeuille Etoilée, Amnesty International, Coup de Soleil LR, Fonds pour les femmes en Méditerranée, Cafés du Genre/Cité des Dames, V-Day Montpellier 2009, Une femme - un espoir, Coup de Soleil, Avec, Tin-Hinan, Rencontres, Cref, AETE, le MFPF,Via Voltaire, LDH, Planning familial, ASTM …
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Nouvelles de la ville

Actualités

Article 1

Le personnel des crèches et haltes garderies est régulièrement formé aux gestes de premiers secours. 

Gestes d’urgence

Ala Maison des enfants, une dizaine d’auxiliaires, d’éducatrice de jeunes enfants, de puéricultrices, de stagiaires et d’agents d’entretien, est assise autour d’une table basse. Une poupée un peu particulière requiert toute leur attention. Il s’agit de “Baby Anne”, un poupon doté de poumons synthétiques qui réagit comme un enfant. Le docteur Delmas, médecin du service hygiène et santé est là pour faire le point sur certains gestes d’urgence. Toutes les personnes présentes sont déjà formées, mais des remises à niveau sont toujours bienvenues. Deux cas sont présentés : lorsqu’un enfant s’étouffe ou lorsqu’il a perdu connaissance. « Heureusement, cela n’arrive pas souvent, mais il est bon de voir et répéter ces gestes. Plus on est informé, moins on s’affole » précise Cécile Archimbaud, directrice de la structure. 

Avant de se pencher sur les gestes techniques, le médecin rappelle qu’il faut agir très rapidement, mais sans précipitation. Quelqu’un de l’équipe doit appeler le Samu et sécuriser les autres enfants. Parallèlement, la personne qui a l’enfant dans les bras, va procéder aux gestes d’urgence. « Sur un nourrisson, on utilisera la méthode de Mofenson. Chez un enfant de plus d’un an ce sera la méthode d’Heimlich. » La démonstration s’en suit. Et chacune des personnes travaillant dans la crèche s’exerce sur “Baby Anne”. Les questions fusent, une jeune femme, impressionnée, demande « Y a-t-il un risque pour le bébé si l’on appuie trop fort  ? » Le médecin la rassure. Viennent ensuite le massage cardiaque et le bouche-à-bouche. 
Cette formation est aussi l’occasion de parler d’autres problématiques liées à l’enfant et à la santé. C’est un temps de parole, où l’on aborde les plans d’accueil individualisés (des procédures à suivre pour les enfants ayant des traitements médicaux), la mort subite du nourrisson ou encore les différentes “bobologies” des enfants. Ces formations ont lieu dans toutes les crèches de la ville, plusieurs fois par an. L’ensemble du personnel qui y travaille est concerné. 

Légende photo

« Plus on est informé, moins on s’affole. »

Article 2

Eurobiomed est une nouvelle structure au service du développement des entreprises et des projets de recherche médicale. 

En réseau !

Créé en décembre dernier, Eurobiomed est un cluster, c’est à dire un regroupement d’entreprises ou d’unités de recherche d’un même secteur. « Le but de ce cluster est de rassembler sous un même nom, trois entités basées sur les régions PACA et Languedoc-Roussillon  ayant des missions similaires, indique Alain Yvorra, directeur général de la nouvelle structure. Il s’agit du pôle de compétitivité Orphème et les clusters déjà existants Holobiosud et Bioméditerranée. » Eurobiomed compte 160  membres (universités, CNRS, CHU, IRD… ainsi que 110  entreprises qui sont majoritairement des PME innovantes. L’ensemble de ces structures travaille sur 4  grands axes : 

- les maladies infectieuses et tropicales, 

- les soins et l’accompagnement du vieillissement, des pathologies neurologiques et du handicap, 

- le diagnostic et l’immunothérapie des cancers, en particulier cancers rares ou agressifs, de nouveaux outils de médecine personnalisée, 

- les dispositifs médicaux et la bio-ingénierie.  

« Outre sa mission de pôle de compétitivité qui vise à faire émerger des projets, les valider, les accompagner et trouver des financements, Eurobiomed a pour mission d’aider les entreprises de la filière santé à se développer en réseau. Nous aidons les entreprises à rechercher des partenariats, à mutualiser leurs efforts et ressources, à communiquer. » Le cluster organise tous les mois des rencontres thématiques sur l’intelligence économique, la propriété industrielle… La prochaine aura lieu à Montpellier le 12 mars, sur le thème Comment aider les entreprises à approcher le marché US. Et les 29 et 30 octobre, Eurobiomed organise un colloque sur les maladies rares.

Légende photo

Cancers, Alzheimer… font partie des axes de travail. 

Brèves

La mémoire en question

Panne de mémoire ? 
Que faut-il faire ? est le thème de la conférence qui sera donnée le mardi 17  mars de 14h à 15h30 avec le professeur de neurologie, Jacques Touchon. 
Elle aura lieu à la Maison de la Prévention santé. 

Infos : entrée libre. 6 rue Maguelone. 04 67 02 21 60

Sidaction 

Le Sidaction 2009 se déroule les 20, 21 et 22  mars. Un appel à dons est lancé du 9  mars au 10  avril inclus : 

• par téléphone au 110 (n° d’appel gratuit)

• par SMS en envoyant DON au 33 000 (SMS non surtaxé)

• par Internet : www.sidaction.org (paiement sécurisé par carte bancaire).

50 % des fonds collectés soutiendront la recherche et 50 % financeront des actions de prévention et d’aide aux malades en France et dans 29  pays en développement.

Le Planning menacé  

L’Etat français a programmé la suppression d’une partie des aides financières attribuées au Planning familial. Une décision qui induit à moyen terme la disparition des centres du Planning, en charge depuis 1973 de l’accueil, l’écoute, l’information et la prévention concernant la sexualité, la fécondité, la contraception et l’IVG. Pour Josette Sainte-Marie, trésorière de l’antenne héraultaise, « il est important que la prévention reste du devoir de l’Etat. La baisse de subvention va directement toucher les jeunes et les femmes, un public fragile et vulnérable. Ce sont aussi des emplois qui, à terme, risquent de disparaître. » Le planning de Montpellier emploie l’équivalent de 10 temps plein.  La Ville par la voix de son maire, a exprimé son inquiétude sur les menaces qui pèsent sur cette association. 
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Nouvelles de la ville

Actualités

Article 1

Le service des espaces verts propose de découvrir une roseraie originale composée de nouveaux plants, pas encore commercialisés. 

Rose passion

Soixante rosiers, chacun d’une espèce différente, ont été plantés il y a 2  ans à Grammont, devant le théâtre des Treize vents. Cette plantation effectuée par le service des espaces verts de la Ville, participe à une opération nationale, le Grand prix de la rose, organisée par la Société nationale d’horticulture de France (SNHF). Ce prix récompense les meilleures variétés de roses qui seront par la suite commercialisées, en vue d’offrir aux jardiniers amateurs et professionnels une garantie de satisfaction sous tous les climats français. Montpellier fait donc partie des 7 sites français, avec Annecy, Bordeaux, l’Haÿ-les-Roses, Marseille, Nancy et Rennes, choisis pour “tester” ces plantes, sur une durée de 2 à 3 ans.
Chaque ville a reçu les mêmes plants et des jurys régionaux se réunissant tous les mois, ont noté le développement de chaque espèce depuis 2 ans. Les résultats ont ensuite été regroupés au niveau national, afin de mettre en valeur les rosiers remarquables par leur beauté, leur résistance…

La plantation présentée à Montpellier se distingue à double titre des autres. Elle n’est pas une roseraie classique à proprement parlé, puisque des plantes méditerranéennes (romarin, sauge, lavande…) y sont associées. De plus, dans le cadre de sa démarche environnementale, le service des espaces verts a choisi de ne pas traiter chimiquement ces rosiers. Les résultats sont concluants, bien que cette plante soit fragile. Elle subit fréquemment les attaques de pucerons ou de l’oïdium. Les amoureux des fleurs pourront découvrir ces petites merveilles, en floraison, dès le mois d’avril. 

Légende photo

Les rosiers de Grammont fleurissent d’avril à novembre. 

Article 2

Main Verte et les associations spécialisées offrent un programme d’animations et d’initiations gratuites sur les jardins et le jardinage. 

Nature et jardinage

S’initier au jardinage ou partir à la découverte des parcs et jardins de Montpellier, c’est ce que propose l’opération Main Verte mise en place par la Ville, en collaboration avec les associations partenaires : Apieu, Le Passe Muraille et Etat des Lieux. Aux Jardins-école de Malbosc et des Grands Grès, des ateliers permettent de découvrir les outils du jardinier le 7 mars, de multiplier sans compter le 14 et d’organiser son potager lors des semis et plantations, le 28. Ainsi, outils, semis, bouturage, marcottage n’auront plus de secret. Il sera aussi possible le 14 de troquer ses plantes. 
Des visites à thème

Par ailleurs, Main verte propose des animations dans les parcs et jardins les samedis de 10h à 12h. Le 7 mars, l’Apieu amènera les curieux dans les Friches, pays fantastiques dans les espaces verts de la maison pour tous Mélina-Mercouri, afin de s’interroger, écrire, jouer, dessiner, parler aux oiseaux au milieu d’un espace de nature délaissé. Le 14, Le Passe Muraille, entraînera les baladeurs sur le Sentier champêtre de l’aqueduc Saint-Clément. Le 21 mars, l’attention portera sur l’Agriparc du Mas Nouguier, avec la découverte de la biodiversité du site. Dernier rendez-vous de mars, le 28, avec l’association Le Passe Muraille au Mas de la Paillade pour une plongée dans ce parc du xixe siècle situé dans un quartier du xxe. 

Infos : inscriptions gratuites mais obligatoires (places limitées) au 04 67 20 99 00 du lundi au vendredi de 8h à 17h.

Légende photo

Une plongée dans les jardins.

Brèves

L’environnement en question

La Semaine de l’Environnement est un évènement national organisé par 5 associations étudiantes françaises. A Montpellier, “l’Ouvre Tête” se mobilise du 8 au 15  mars pour la 3e édition de cette manifestation qui se déroule sous forme de conférences, de films ou d’expositions, mais aussi d’animations pédagogiques, d’ateliers, de spectacles... dans les universités et différents points de la ville. 

Infos : 04 67 14 41 39 www.ouvre-tete.fr

Des “prépas” au top

Le magazine l’Etudiant publiait en janvier, sur son site Internet, le classement 2009 des meilleures “prépa scientifiques” de France. 
Le lycée Joffre se classe en 4e place des prépas BCPST (biologie, chimie, physique, sciences de la Terre) et Mermoz 5e pour les PT/PT (physique-technologie). Joffre se distingue aussi des prépas littéraires puisqu’elle est au 3e rang des lycées comptant des élèves admis à Normale supérieure. 

Infos : www.letudiant.fr

Biodéchets

La collecte des biodéchets va débuter dans les quartiers Chamberte, Martelle, Estanove, Figuerolles et Pas du Loup à partir du 30  mars, ainsi qu’à Croix d’Argent, Saint-Martin, Aiguerelles, Arceaux et Cévennes, à compter du 6  avril. 

Infos : 0 800 88 11 77 (appel gratuit depuis un fixe)

Pour la planète

Le 28 mars à 20h30, le WWF lance son opération 60 minutes pour la planète. 
La Ville participe à l’événement en éteignant les lumières des monuments du centre Opéra Comédie, Trois Grâces, Arc de Triomphe et château d’eau du Peyrou. 

Dératisation

Une campagne de dératisation est menée du 16 au 27 mars. Parallèlement, une distribution gratuite d’appâts raticides est faite au service communal d’hygiène et de santé. 

Infos : service communal d’hygiène et de santé - cour du Raisin. du lundi au vendredi, de 8h30 à 12h et de 13h à 17h30. 04 67 34 73 41
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Nouvelles de la ville

Actualités

Article 1

La Ville organise le 7 mars sur la Comédie, la première journée 
de lutte contre l’exclusion. 

Contre l’exclusion

L’exclusion n’est pas une fatalité et la Ville œuvre pour que personne ne soit oublié. Avec l’élection d’Hélène Mandroux en avril 2008, une nouvelle délégation de lutte contre l’exclusion a été mise en place. Pour Annie Benézech, adjointe au maire en charge de cette délégation « il était important de se mobiliser, avec la volonté d’agir face à la montée de la précarité et la fragilisation de certains publics, notamment les jeunes, les travailleurs pauvres et les personnes âgées ». La Ville se mobilise et organise une manifestation à destination du grand public, le samedi 7 mars, au travers d’une journée de lutte contre l’exclusion. Elle a pour but de sensibiliser le grand public au développement de l’exclusion : isolement, précarité, besoin alimentaire, hébergement d’urgence. Mais il s’agit surtout de promouvoir le travail des associations qui œuvrent sur le terrain au quotidien. 

Quelques 25 associations tiendront des stands sous le chapiteau installé sur la place de la Comédie. Elles accueilleront et informeront le public de 10h à 18h et feront des appels au don, ainsi qu’au bénévolat. A partir de 14h jusqu’à la clôture de la manifestation, de nombreux artistes locaux offriront un concert gratuit pour que cette manifestation reste sur une note festive, d’espoir. 

Infos : programme sur www.montpellier.fr

Article 2

Les Montpelliérains sont consultés jusqu’au 20 mars, dans 
le cadre de la modification du Plan local d’urbanisme (PLU).

Enquête publique

S’informer sur la modification du Plan local d’urbanisme (PLU) est possible, grâce à l’enquête publique ouverte jusqu’au vendredi 20  mars inclus.
Les pièces du dossier, ainsi qu’un registre d’enquête, sont à disposition à la mairie (salle 001 - hall d’entrée de la mairie) 1, place Francis-Ponge. Chacun peut y prendre connaissance du dossier et consigner ses observations sur le registre d’enquête, du lundi au vendredi inclus, sauf les jours fériés, de 8h30 à 12h et de 13h30 à 17h. L’ingénieur divisionnaire des travaux des eaux et forêts retraité, Alain Serie, en est le commissaire enquêteur. Il est à la disposition du public (salle 001) le 4 mars, de 9h à 12h et le 20 mars, de 14h à 17h. 

Par ailleurs, le public peut lui adresser ses observations écrites à l’adresse suivante : 
Monsieur le Commissaire enquêteur - Mairie de Montpellier - 1, place Francis Ponge - 34064 Montpellier cedex 2, en précisant sur l’enveloppe l’objet de l’enquête publique. Les montpelliérains peuvent recueillir toutes informations utiles sur le projet de modification du PLU auprès de la Direction aménagement programmation (DAP), aux heures d’ouverture de ses bureaux, au Carré Montmorency (3e  étage) – 474  allée Henri-II-de-Montmorency (tram L1 : Léon-Blum).

Dès leur remise à la Ville, le rapport et les conclusions du commissaire enquêteur seront tenus à la disposition du public à la mairie de Montpellier (DAP). A l’issue de l’enquête publique, le Conseil municipal de la ville sera compétent pour approuver par délibération le projet de modification du PLU.
Infos : 04 67 34 71 00

Légende photo

Le dossier est consultable jusqu’au 20 mars inclus. 

Brèves

Erratum

Dans le n° 332 (février 2009) de Montpellier Notre Ville concernant les Restaurants du Cœur (page 12), les chiffres de « 1 000  personnes et 6 000  repas hebdomadaires » ne concernent que le site de François de Malherbe. Sur la ville de Montpellier, les chiffres sont de 6 000  personnes aidées et de 36 000  repas distribués chaque semaine. En conséquence, 5 000  euros soit 5 000  repas ne couvrent que 14 % d’une semaine de distribution sur Montpellier, et non 100 % comme écrit dans l’article.

254 974 Montpelliérains 

L’Insee vient de publier les derniers chiffres du recensement de la population établis à partir de sa méthode d’enquêtes annuelles par échantillon. Fin 2006, 63 185 925  Français étaient recensés sur l’ensemble du territoire. Soit sept millions de plus qu’en 1999. Entre 1999 et 2006, l’Agglomération de Montpellier a connu une hausse de 10,7 % avec 412 070  habitants. Et en décembre 2006, Montpellier comptait 254 974  habitants.

S’informer sur la formation

En mars, Montpellier accueille deux salons sur le thème des études et de la formation. Les 7 et 8 a lieu à la salle des rencontres de l’hôtel de Ville, le 4e salon Studyrama dédié à la poursuite d’études et à l’alternance (le 7, de 10h à 18h et le 8, de 11h à 18h). Quant au 14  mars, de 9h à 18h, c’est Supavenir, le salon de la formation initiale et continue qui s’installe au CRDP (entrée gratuite). 

Education populaire

Le Comité régional des associations de jeunesse et d’éducation populaire Languedoc-Roussillon (Crajep) organise le printemps de l’éducation populaire, le 14 mars de 10h à 17h sur la Comédie. Un événement à destination du grand public pour valoriser les associations et les activités qu’elles développent pour l’ensemble de la population.

Infos : 04 99 62 23 68 http://crajeplr.free.fr 
Places de concert gratuites

L’Espace Montpellier Jeunesse offre des places pour assister aux concerts programmés à Victoire 2. Il s’agit de Stuck In The Sound + Adam Kesher + Marvin le 6 mars,  Orel San + La Canaille le 14, Lo’Jo + Dimone le 19, The Sweet Vandals + Invité le 21 et Zone Libre VS Casey & Hame le 27. Pour les amateurs de classique, le concert philharmonique de l’orchestre National de Montpellier Languedoc-Roussillon du Corum est programmé le 29  mars. Les places sont offertes sous certaines conditions : avoir moins de 30  ans et être demandeur d’emploi. Elles sont à retirer à l’Espace Montpellier Jeunesse. 

Infos : Espace Montpellier Jeunesse - 6 rue Maguelone

Encadré

Inscriptions scolaires 

Les  inscriptions scolaires pour la rentrée scolaire 2009, sont ouvertes jusqu’au 20  mars. Sont concernés les nouveaux arrivants, les enfants de 3  ans (nés en 2006) entrant en maternelle, les enfants nés entre le 1er janvier 2007 et le 30 août 2007 et les enfants qui changent d’école.

Infos : 04 67 34 70 64 ou www.montpellier.fr
Pages 8-9
Nouvelles de la ville

Actualités

Article 1

La première pierre du chantier de la ligne 3 
du tram sera posée le 19 mars prochain.  

Les travaux démarrent ! 

Avec 6 mois d’avance, les travaux de la 3e ligne de tramway débutent. Une décision de l’Agglomération, qui va permettre de doper l’économie locale. La construction de la ligne 3 va générer des emplois. Pas moins de 3 000, un chiffre conséquent en cette période de crise. La première pierre sera posée le 19 mars sur l’avenue Masséna, une portion du parcours comprise entre l’avenue de Lodève et l’avenue de la Liberté, qui traverse les terrains de la Gendarmerie Nationale. 
Rappelons que la ligne 3 desservira les communes de Juvignac, Montpellier, Lattes et Pérols sur un parcours de 22,4  kilomètres. Les rames, au nombre de 25, mesureront 30 m de long. Comme pour la ligne 1, elles pourront évoluer et être allongées à 40 m. Elles pourront accueillir jusqu’à 205  voyageurs et sillonneront le parcours à une vitesse de pointe de 70 km/h. 

Côté design, après Garouste et Bonetti pour les lignes 1 et 2, l’Agglomération a choisi le couturier Christian Lacroix, pour décorer les rames de manière très colorée. 
32  stations seront implantées et deux terminus proposés sur l’axe sud : un à Lattes et un à Pérols. Trois parkings d’échanges (Mosson, Garcia-Lorca et Parc des expositions) seront accessibles aux usagers. La ligne 3 sera connectée en 7 points au réseau des deux autres lignes (4 avec la ligne 1 et 3 avec la ligne  2). 
La mise en service de la ligne 3 est prévue pour l’été 2012. 

Infos : www.montpellier-agglo.com/tam
Encadré

Une ligne autour de l’écusson

Dans un courrier adressé à Georges Frêche fin janvier, Hélène Mandroux demande à l’Agglomération de tout mettre en œuvre pour que le chantier du tronçon Henri IV-Jeu de Paume de la ligne 4 soit engagé dans le calendrier de réalisation de la ligne  3. Ceci, afin de pouvoir disposer à l’horizon 2012 d’un équipement essentiel pour l’animation du centre-ville. En effet cette courte section de la ligne  4 du tramway, d’un coût relativement modeste ne nécessite aucune procédure d’expropriation. Sa réalisation permettrait d’engager rapidement la requalification du boulevard Jeu-de-Paume, ainsi que l’extension du secteur piétonnier. Autre avantage, elle permettrait de créer sans attendre une ligne circulaire qui réduira le temps des trajets grâce au maillage des 3 lignes de tram et de cette portion de la ligne 4. 
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évolue
Montpellier cité numérique

Article 1

Montpellier sera d’ici 2012, une des première ville d’Europe câblées en très haut débit. En lançant dès 2002, Pegase, un réseau de fibres optiques, la Ville a ouvert la voie du numérique.

La nouvelle “électricité”
des territoires

Le désenclavement des territoires ne passe plus seulement par des liaisons de transport, mais aussi par le maillage en réseau numérique. Avec Pégase, Montpellier s’est dotée dès le printemps 2002, d’un système de transmission numérique particulièrement performant. Il favorise le transport de flux multimédia (sons, vidéos, données à haut débit). 
Tous les chantiers menés par la Ville ou par l’Agglomération dont celui de la construction des lignes de tramway, ont intégré la pose de fibre optique permettant d’acheminer le haut débit vers les points stratégiques. « Cela représente de nombreux avantages, explique le directeur du service municipal de télécommunication, la Ville est propriétaire de son réseau. Elle peut ainsi mieux le maîtriser, anticiper lors de chantiers et répondre avec plus de réactivité à la demande croissante émanant des entreprises, des universités, des hôpitaux, des établissements scolaires et des opérateurs de télécommunication. »
L’enjeu du numérique

La Ville, pour répondre aux demandes en matière de nouvelles technologies, a loué son réseau à des opérateurs qui ont développé l’ADSL, aujourd’hui concurrencé par le réseau tout fibre appelé dans le jargon technique “FTTH” (Fiber to the home - Fibre à la maison) qui permet de connecter directement en fibre optique chaque foyer au réseau. Ce dernier développé par Free apparaît largement plus performant que l’ADSL, caractérisé par un débit asymétrique variant en fonction de la distance entre le domi-cile et le central optique. Lancé d’abord dans le quartier Malbosc, le FFTH est étendu progressivement aux autres quartiers : Antigone, Port Marianne, Consuls de Mer et Lemasson. Montpellier est aujourd’hui la ville française la plus avancée dans le déploiement de réseaux nouvelle génération, avec Paris.  

D’ici 2012, Montpellier sera ainsi une des premières villes d’Europe câblées en très haut débit. C’est un formidable défi dans le domaine de l’aménagement du territoire garantissant une attractivité numérique plus grande, essentielle pour le développement économique, social et culturel du territoire.

Le très haut débit, l’internet 50  fois plus rapide grâce à la fibre optique, a des répercussions considérables pour notre vie. C’est l’assurance de pouvoir disposer chez soi de nombreux services, publics ou privés. C’est une garantie contre l’exclusion sociale dans les quartiers, avec une plus grande égalité des chances. Pour les entreprises, existantes ou à venir, c’est l’assurance de bénéficier du meilleur de la technologie numérique pour l’ouverture sur le monde.

Légende photo

Le très haut débit, 50 fois plus rapide grâce à la fibre optique.
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Article 1

Michaël Delafosse, adjoint au maire délégué à la culture scientifique et technique.

« L’attractivité numérique contribue 
au développement culturel »
Montpellier est aujourd’hui la ville française la plus avancée dans le déploiement de réseaux de fibre optique. Cela constitue un avantage territorial déterminant ?

Dès 2002, Georges Frêche et Henri Talvat ont fait le choix de déployer le réseau Pégase. D’ici 2012, les Montpelliérains pourront accéder au très haut débit (en 50 et 100 mégas). Aucun secteur de Montpellier ne sera délaissé. C’est un atout pour nos universités, entreprises et tous les utilisateurs de l’internet au quotidien. A titre de comparaison le plan Besson prévoit en 2012, 10 % de la population potentiellement raccordable. Pour nous, l’objectif est de 100 %. C’est un bouleversement majeur dans l’usage de l’internet qui se prépare à Montpellier.

Un nouveau cap est-il franchi avec le déploiement sur le parc 
d’entreprises Eureka ?

Oui, à la demande de l’Agglo-mération, la Ville construit un nœud de raccordement, afin de donner toutes les facilités aux opérateurs pour qu’ils viennent desservir chaque entreprise installée à Eureka, en très haut débit. Ce service sera étendu d’ici la fin de l’année à Euromédecine, puis à Parc 2000. Nous réfléchissons avec Michel Aslanian, vice-président de Montpellier Agglomération, à une offre harmonisée pour l’ensemble des zones d’entreprises. Dans un contexte de crise économique, on veut aller vite pour contribuer à favoriser la compétitivité de nos entreprises. 
En quoi l’essor des réseaux numériques multiplie t-il les 
potentialités d’échanges ?

Le réseau internet représente un bouleversement majeur dans notre société comparable à l’arrivée du téléphone au début du xxe siècle ou de l’imprimerie au xve siècle. L’usage d’internet modifie nos usages, acheter en ligne, s’informer, correspondre avec le mel. La révolution web 2.0 accentue les bouleversements avec les sites communautaires, comme facebook ou copains d’avant…
Internet est donc un outil démocratique ?

Comme tout changement technologique, il y a des risques. La gratuité des informations déstabilise les métiers de la presse ou la rémunération des artistes, mais d’un autre côté, il y a de formidables opportunités pour favoriser les échanges et l’accès à la culture. Prenez l’exemple de la retransmission des concerts de l’orchestre de Montpellier dans les chambres du CHRU mais aussi l’enseignement à distance, les échanges entre les écoles. Un réseau numérique performant favorise le lien social. Je crois que les élus ont le devoir d’être attentifs aux bouleversements introduits par ce nouveau réseau mais aussi d’être prospectifs pour en saisir toutes les opportunités. 

Page 12 

la ville

évolue
Montpellier cité numérique

Article 1

Pégase, avec ses 8 500 kilomètres de fibres optiques, dessert les services municipaux, les universités, les hôpitaux et les zones d’activités économiques.

Des artères de communication

En lançant Pégase, Montpellier a su incontestablement jouer la carte numérique, mesurant qu’elle devait rester attractive pour l’accueil des chercheurs et des entreprises. L’enjeu est de taille, à l’ère du tout Internet où il est maintenant possible de remplir des formulaires administratifs par écrans interposés, de réserver en ligne un livre à la bibliothèque ou de participer à des forums de discussion sur le net. 

A Montpellier, le réseau est composé d’une boucle primaire constituée par des câbles de 144 fibres optiques et des extensions. La longueur totale du réseau représente un linéaire de 8 500 km de fibres optiques où sont positionnés tous les 500  m en moyenne, des points d’entrées et de sorties sur le réseau. L’infrastructure dessert les principaux bâtiments municipaux (mairies annexes, médiathèques, maisons pour tous…), les zones d’activités, les établissements publics d’éducation, de recherche et de santé et les points de raccordement avec les opérateurs. 

Un choix stratégique et visionnaire

Après une étude de faisabilité effectuée par l’Idate, l’idée fut validée par le maire en 2000. La construction du réseau a débuté en juin 2002 et les premiers clients ont été raccordés en 2003. Pour éviter la multiplication des chantiers sur la voie publique et limiter le coût, le tracé du réseau a emprunté des infrastructures de la première ligne du tramway. Des fourreaux surnuméraires sont systématiquement installés dès que des tranchées sont créées et lors des travaux de création de réseaux dans les ZAC. L’exploitation de Pégase est assurée en direct par le service municipal télécom, qui offre la possibilité aux entreprises de se raccorder, moyennant la souscription d’un contrat et le paiement d’une location : 2 Ä/ml/paire/an de fibres comprenant la maintenance. Le contrat est établi pour une durée de dix ans avec possibilité de résiliation chaque année. Aujourd’hui, la Ville loue son réseau à de nombreux clients et a raccordé 120  sites municipaux dont 50  bâtiments.

Pégase offre ainsi l’interconnexion des sites municipaux, le déploiement optique vers les très gros consommateurs de bandes passantes, la mise en place d’un réseau FTTH par Free et d’un central optique municipal sur le parc d’activités économiques Euréka.

Légende photo

Dans le hall de la mairie, les bornes internet favorisent l’accès à l’information.

Article 2

Malbosc fut le premier quartier équipé par le réseau “tout fibre optique” grâce à un accord signé avec l’opérateur Free. Les autres quartiers vont suivre.

100 % câblé

Montpellier sera la première ville d’Europe équipée tout fibre optique d’ici 2012, avait déclaré Maxime Lombardini, pdg de Free, lors du lancement à Malbosc. L’opérateur de télécommunication Free a en effet développé dans ce quartier un réseau tout fibre optique, appelé dans le jargon technique “FTTH” (Fiber to the home - Fibre à la maison). En se raccordant au réseau Pégase, Free a pu proposer à moindre coût une connexion de chaque foyer au réseau de fibre optique. Compte tenu de son développement sur la ville, Free a souhaité construire ses propres nœuds de raccordements, afin d’équiper d’autres quartiers. Le premier a été construit à Malbosc, neuf autres sont prévus d’ici la fin de 
l’année. A court terme, les quartiers Antigone, Consuls de Mer, Richter, Jacques Cœur, Ovalie seront équipées en réseau FTTH. Cela représente près de 15  000 logements, qui pourront bénéficier dès la fin de l’année 2009, d’un service à très haut débit.
Des études de faisabilité seront également réalisées pour l’installation du FTTH dans l’Ecusson - secteur non câblé à ce jour - puis à l’automne pour l’ensemble du territoire communal. La Ville de Montpellier et la société Free se sont mises d’accord pour l’ouverture du réseau FTTH aux autres opérateurs comme le prévoit l’autorité de régulation (ARCEP).
Infos : Pour savoir si votre ligne est dotée du très haut débit, vous pouvez la tester sur www.free.fr
Légende carte

Déploiement prévisionnel du FTTH sur Montpellier par Free.

Brève

Les utilisateurs de Pegase

Aujourd’hui, une vingtaine d’entreprises et organismes sont raccordés au réseau Pegase. Parmi elles, les opérateurs et fournisseurs d’accès Internet (Free, Neufcegetel, MCI, Completel, Hosting France, Ovea, Bouygues Télécom) ; les institutions : Montpellier Agglomération, les universités Montpellier I, 

Montpellier II, Montpellier III, le Cirad, le Crous, le CHU, la Serm, Enjoy, la Région Languedoc-Roussillon, ABES (agence bibliographique de l’enseignement supérieur), l’Office de tourisme, l’école nationale supérieure de chimie, l’IUFM, le CCAS, le centre Val d’Aurelle et le CNRS.
Page 13

Des concerts et des opéras sont retransmis en direct dans les chambres du CHRU et dans deux établissements pour personnes âgées, Montpellieret et la Carriera.

En direct de l’opéra

La retransmission en direct des concerts au CHRU et dans deux établissements pour personnes âgées est un événement quasi unique en France. C’est une initiative de la Ville qui a souhaité utiliser son réseau Pégase pour établir un lien médico-culturel avec les patients des hôpitaux et les personnes âgées. L’action a d’ailleurs été récompensée en 2008 par le concours national de la Gazette des communes et de la GMF. L’an passé, en collaboration avec l’Orchestre national de Montpellier qui finance le preneur de son, 19 concerts et 5 opéras ont été rediffusés en direct depuis l’opéra Berlioz ou l’opéra Comédie, puis retransmis en différé la semaine suivante. Sur place, quatre caméras et une régie sont mises en place pour assurer la diffusion. Celle-ci s’effectue sur une chaine de télévision du CHRU et donc accessible dans toutes les chambres munies d’un téléviseur. Pour 2009, compte tenu du succès rencontré par cette initiative, le nombre de retransmissions reste inchangé : 24 dont 20 de l’opéra Berlioz et 4 de l’opéra Comédie. 
Encadré

Prochaines dates 

• Opéra Faust dimanche 8  mars à 15h

• Concert symphonique Mille et une nuits dans un harem samedi 21  mars à 17h.

• Concert symphonique dimanche 29 mars à 10h45.

• Opéra King Arthur mercredi 1er avril à 20h.

• Concert de prestige vendredi 3 avril à 20h30.

• Opéra Sancta Suzanna mardi 28 avril à 20h.

Légende photo

24 retransmissions sont prévues cette saison.

Article 2

Les entreprises du parc d’activités Eureka vont bénéficier d’une desserte en fibre optique directement depuis leurs bureaux.

Eureka, 1er parc connecté

A la demande de l’Agglomération, la Ville construit un nœud de raccordement optique (NRO) desservant 160 entreprises du parc d’activité Eureka. Il s’agit de donner toutes les facilités aux opérateurs de télécommunications pour qu’ils viennent desservir les entreprises des parcs d’activités en très haut débit à des tarifs concurrentiels. A partir du réseau Pégase, le NRO permet de tirer deux fibres optiques jusqu’à l’entreprise. Cette dernière devra ensuite prendre l’attache d’un opérateur pour la connexion au FFTH. Un tarif de location de 75 Ä par mois et par prise est proposé par la Ville.
Une réunion organisée par les deux collectivités a présenté cette offre aux entreprises d’Eureka afin de permettre des prises de contact rapides avec les opérateurs présents. Cette prestation sera étendue d’ici la fin de l’année à Euromédecine, puis à Parc 2000. La Ville, en partenariat avec Montpellier Agglomération étudie une offre harmonisée pour l’ensemble des zones d’entreprises. 

Légende photo

Les entrepreneurs du Parc Eureka ont participé à une réunion d’information.

Brève

L’Idate, une référence internationale

L’Idate, l’institut de l’audiovisuel et des télécommunications en Europe, est spécialisé dans le conseil pour les médias, internet et les télécommunications. C’est une référence internationale qui réalise 50 % de son chiffre d’affaires en Europe et dans le monde. Installé à Clapiers depuis sa création en 1977, la Ville l’a sollicité en 2000 pour effectuer une étude de faisabilité avant de lancer Pegase. « Ce réseau public, explique Alain Veyret, directeur du développement de l’Idate, est une grande réussite qui répondait à un réel besoin des acteurs publics et privés. C’est l’un des plus performants et qui s’équilibre économiquement. En poursuivant avec le FTTH, Montpellier sera l’une des villes les plus attractives. Ce réseau numérique valorise le pôle scientifique, les clusters et les universités ». L’Idate anime également une conférence internationale DigiWorld Summit et organise chaque année son congrès international au Corum de Montpellier. Lors du dernier congrès, Michaël Delafosse a pu relater l’engagement de Montpellier dans le très haut débit.
Infos : www.idate.fr 
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Photo 1
José Marti, l’indépendant. Boulevard Louis-Blanc, au pied du couvent des Ursulines, Hélène Mandroux, a inauguré fin janvier un buste de José Marti Pérez, écrivain et héros national cubain, en présence de Rogelio Sanchez Levis, ambassadeur de Cuba et de Jésus Arnaldo Perez, ambassadeur du Vénézuela, récemment nommé gouverneur de la Maison de l’Amérique Latine à Paris. 

Photo 2

Visite au service des urgences adultes et pédiatriques. 
Après les derniers événements nationaux concernant la prise en charge des urgences, Hélène Mandroux, présidente du conseil d’administration du CHRU de Montpellier, a visité les pôles d’urgences de l’hôpital Lapeyronie. Christiane Fourteau, adjointe déléguée aux actions solidaires, l’accompagnait.

Photo 3
Guichet naissances CHRU. En 2008, la Ville de Montpellier a comptabilisé 8 727  naissances, dont 35,44 % au CHRU Arnaud de Villeneuve. En France, les parents sont tenus de déclarer leur enfant dans les trois jours ouvrés. Afin de faciliter la démarche, la Ville a ainsi créé un guichet  “naissance état-civil” au sein même de l’hôpital. 

Photo 4
Galette des rapatriés. La traditionnelle galette des rapatriés a réuni près de 2 300 personnes, le 8 février, au parc des expositions. L’occasion pour le maire, Hélène Mandroux et Marlène Castre, adjointe au maire déléguée à la Maison des rapatriés, de faire le point sur le jumelage entre la ville algérienne de Tlemcen et Montpellier.

Photo 5
International. Hélène Mandroux a reçu Abdel-Sattar Issa, consul général du Liban à Marseille, lors d’une rencontre amicale avec la communauté libanaise de Montpellier, en présence de Jacques Touchon, adjoint délégué aux relations internationales. Yutaka Iimura, ambassadeur du Japon en France, a pour sa part effectué auprès du maire une visite de courtoisie. Serge Fleurence, premier adjoint, Marc Dufour et Max Lévita, adjoints au maire, étaient présents.

Photo 6
Don du sang, don de soi. Les 4 et 5 février, 313  donneurs, dont un tiers de nouveaux, ont été accueillis à la Maison de la prévention santé. Hélène Mandroux, maire de Montpellier, est allée à la rencontre des équipes de l’Etablissement français du sang, ainsi que des agents de la Ville impliqués dans l’opération de collecte mensuelle, mise en place dans le cadre d’un partenariat entre les deux structures.  

Photo 7

CO2, dépasser 20 % de réduction. La Ville a signé le 10 février à Bruxelles, la convention des maires, aux côtés de 120 autres communes européennes, dont 15 capitales. Montpellier, seule ville du sud de la France à avoir signé la convention, s’engage à dépasser l’objectif de 20 % de réduction des émissions de CO2 à horizon 2020. Sur la photo, Frédéric Tsitsonis, adjoint au maire, délégué à l’économie des ressources, Andris Pielbags, commissaire européen à l’énergie et  Eckart Würzner, maire de Heidelberg.

Photo 8
L’institut agronomique méditerranéen (IAM) de Montpellier inaugurait son nouveau campus, le 23  janvier dernier, au cœur d’Agropolis international, en présence d’Hélène Mandroux, Georges Frêche, président de la Région LR (co-financeur) et Michel Barnier, ministre de l’agriculture et de la pêche. Ce campus est notamment doté d’une résidence étudiante HQE et d’une centaine de logements.   
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la ville

évolue
Conseil municipal 
du 9 février 2009

Adoption de l’ordre du jour et du procès verbal de conseil municipal du 22 décembre 2008. 

Lecture des décisions prises depuis la dernière séance publique du conseil municipal. 

1. Doublement de l’A9 (vœu).

2. Soutien aux associations éducatives complémentaires de l’enseignement public (vœu).

3. Maintien des Conseils généraux (vœu).

4. Situation des IUT (vœu).  

5. Subventions complémentaires attribuées à diverses associations humanitaires.

6. ZAC Port Marianne - République. Lancement d’un concours d’urbanisme et de maîtrise d’œuvre.

7. Plafond légal de densité. Abrogation.

8. Campus. Instauration d’un périmètre d’étude.

9. ZAC des Grisettes. Déclaration de projet.

10. PAE Marquerose. Convention entre l’Agglomération et la Ville pour la réalisation des équipements primaires d’eaux usées.

11 à 13. ZAC des Grisettes. Agréments de candidatures : ACM, lots 3 c et 2 a, Icade Capri, lot 3 a. 

14. ZAC Ovalie. Demande d’agrément de candidature de la tranche 3, lot n°11C à ACM.

15. ZAC Port Marianne - Consuls de Mer. Avenant n°7 de la convention publique d’aménagement Ville-Serm. 

16. Montpellier GrandCœur. Modification du règlement du ravalement obligatoire des façades.

17. Droit de préemption urbain. Convention Ville, Agglomération, TaM. Préemptions des lots 1, 2, 3, 6 et 7 de la copropriété sise 710 rue d’Alco.  

18. Acquisition de la propriété de la Société Goupil et Ysengrin ; lot 419, immeuble la Tour d’Assas. Convention ACM, Ville.

19. Montpellier GrandCœur. Création des Ateliers des métiers d’art, sis boulevard de Bonnes-
Nouvelles : déclassement du domaine public communal du lot volume n°1 de l’Etat.

20. Cession gratuite. Elargissement de l’avenue Saint-Maurice de Sauret, propriété SCI Eden Palm.

21 et 22. Régularisations foncières, rue de la Cavalade : indivisions Plantin, Sornet, Tichit.

23. Construction du skatepark de Grammont. Approbation du projet et lancement du concours de maîtrise d’œuvre. Demande de subventions et autorisation de déposer le permis de construire. 

24. Attribution de subventions dans le cadre du partenariat Ville, associations sportives.  

25. Montpellier GrandCœur. Avenant n°1 et avenant simplifié n°3 à la convention territoriale urbaine du PRU (projet de rénovation urbaine) du quartier Centre (2006 -2010). 

26. Projet de rénovation urbaine. Contrat Projet de développement urbain (2005-2009) entre la Ville et le Département (quartiers Mosson, Centre et Cévennes). 

27. Projet de rénovation urbaine du quartier Mosson (Paillade, Hauts de Massane). Convention Ville, Caisse des dépôts et consignations.

28. Montpellier GrandCœur. Avenant au marché d’architecte, coordinateur des interventions sur l’espace public.

29. Demande de désignation de Montpellier en commune touristique. 

30. Dénomination d’une voie du quartier Montpellier Centre : Parvis de la Légion d’Honneur.

31. Dénomination d’une voie du quartier Près d’Arènes : rue Lazare-Ponticelli. 

32. Dénomination d’un square situé dans le quartier des Beaux Arts : Square Camille-Ernst.
33. Fourniture et plantations de végétaux. Appel d’offres ouvert.

34. Adhésion à l’association Plante et Cité. 

35. Distribution d’eau brute non potable. Autorisation de signer le marché négocié.

36. Expositions photographiques 2009 au Pavillon populaire. Demande de subventions.

37. Carré Sainte-Anne. Restructuration et mise en sécurité de la façade principale et du clocher.
38. Fibres optiques. Avenant n°1 à la convention de mise à disposition à la société Free Infrastructure : raccordements optiques à Malbosc, Hôpitaux Facultés, Antigone, Port Marianne et Lemasson. 

39. Ecoles privées sous contrat d’association : participation de la Ville pour l’année 2009.

40. Classes de découverte, année scolaire 2008-2009 : désignation des organismes d’accueil pour la période du 5 janvier au 30 juin 2009.  

41. Crèches et haltes-garderies municipales : programme 2009 des travaux.

42. Bus info jeunes. Labellisation du Point information jeunesse (PIJ). 

43. CUCS (Contrat urbain de cohésion sociale) : attributions de subventions de fonctionnement à diverses associations.

44. Administration des cimetières et vacations de la police municipale : tarifs 2009.  

45. Association des paralysés de France. Autorisation d’exploiter une installation de recyclage et de démantèlement de consommables et matériels informatiques.

46. Intervention de sécurité, gardiennage, ouverture et fermeture de sites municipaux : avenant n° 3 pour transfert de raison sociale.

47. Stationnement payant sur voirie : autorisation de signer l’avenant n°2.

48. Commission d’évaluation des transferts de charges de la communauté d’agglomération : adoption du rapport définitif pour l’exercice 2008. 

49. APEI du Grand Montpellier. Modification de la garantie d’emprunt de 1 517 629,97 Ä (délibération du CM du 4 février 2008). 

50 à 55. Achat de fournitures de bureau et papeterie scolaire, de mobilier urbain inox, de postes de travail bureautique, de serveurs et d’imprimantes (groupement de commandes Ville, CCAS), de véhicules berlines, monospaces et utilitaires, de vêtements de ville, travail et chaussures, d’un camion polybenne avec bras de relevage et grue : autorisation de signer les marchés. 

56. Convention de mise à disposition partielle d’un agent auprès des services de la Ville.

57. Modification de la mise à disposition d’agents de la Ville auprès du Cosc (Comité des œuvres sociales et culturelles). 

58. Tableau des effectifs : vacances de postes.

59. Anev (association nationale des élus de la vigne et du vin). Désignation de Fanny Dombre-Coste comme représentante de la Ville.

60. ACM, Office public de l’habitat de la communauté d’agglomération de Montpellier. Désignation de Christian Bouillé comme représentant de la Ville à la commission d’attribution de logements.

61. ICF Sud Méditerranée. Désignation de Hélène Qvistgaard comme représentante de la Ville à la Commission d’attribution de logements.
Prochain conseil municipal, lundi 30 mars à 18h, salle des Rencontres.
Article 1

Affaire 7. Le plafond légal de densité (PLD) est supprimé pour les projets immobiliers réalisés sur le territoire de la commune. 
A la clé, la réalisation de plusieurs centaines de nouveaux logements.

La construction relancée 
en centre-ville

La Ville vient de supprimer définitivement l’application du plafond légal de densité (PLD) sur les projets immobiliers réalisés à Montpellier. « Cette décision, explique Philippe Saurel, adjoint au maire délégué à l’urbanisme, permet de poursuivre le programme de renouvellement urbain engagé au centre-ville, en le densifiant et en contenant l’étalement urbain. Elle offre, en cette période de crise économique, des perspectives non négligeables pour les professionnels du bâtiment. »

Le dispositif du PLD est aujourd’hui en contradiction avec l’objectif de renouvellement urbain animant la loi Solidarité et renouvellement Urbain (SRU) du 13 décembre 2000, qui prône un modèle de ville plus dense, plus économe de l’espace, s’inscrivant en rupture avec l’étalement urbain. La loi SRU a supprimé toute possibilité de créer pour l’avenir un plafond légal de densité. Il est maintenu là où il a été institué, mais les municipalités ont la possibilité de le supprimer si elles le souhaitent. 
Il a été créé en 1975, à une époque où les outils de préservation de la qualité architecturale et urbaine des centres-villes étaient moins développés. Depuis, la municipalité a déployé toute une panoplie de règles destinées à préserver les ambiances qui font la qualité de la ville et plus particulièrement de l’Ecusson et de ses faubourgs. La hauteur maximale autorisée a ainsi été ajustée rue par rue, en fonction des 
immeubles existants. Plusieurs ZPPAUP (zone de protection du patrimoine architectural, urbain et paysager) ont été instaurées, spécifiant les contraintes architecturales qui s’appliquent aux secteurs des faubourgs. Le secteur sauvegardé est également entré dans une phase de révision active, l’architecte en charge de cette procédure et l’architecte des bâtiments de France étant à même de bloquer tout projet non conforme.

Ce sont toutes ces conditions qui ont rendu possible la suppression définitivement du PLD. Malgré son relèvement, il restait en effet un frein à la mise en place d’opérations de requalification urbaine et donc à la réalisation de programmes de construction d’habitations, notamment lorsque le parcellaire était de petite taille, cas de la majeure partie des terrains désormais disponibles en centre-ville. De nombreuses petites opérations sur des “dents creuses” (parcelles non bâties) ou des petits terrains mal occupés du centre-ville vont maintenant devenir économiquement viables. La construction de plusieurs centaines de logements est ainsi susceptible d’être débloquée, pour le plus grand bénéfice des habitants et de l’économie locale.
Encadré

Le plafond légal de densité (PLD)

Le PLD a pour but d’éviter une densification excessive des zones urbaines. Ce ratio s’impose aux constructeurs. La densité d’une construction est égale au rapport entre son Shon (la surface de plancher hors œuvre nette) et la surface du terrain sur lequel elle est implantée. Le PLD définit un pourcentage maximum de surface de plancher par m² de terrain. 

Le dépassement n’est pas interdit, mais nécessite de s’acquitter d’une taxe de surdensité. Il génère une majoration importante du coût du foncier et constitue un frein à la réalisation des opérations de logements.

Légende photo

Exemple d’un foncier, quai des Tanneurs, dont la mutation sera facilitée par la suppression du PLD.

Article 2

Affaire 1. Vœu relatif au doublement de l’autoroute A9

Face à l’augmentation annoncée du trafic sur l’autoroute A9, les travaux destinés à sécuriser les sorties montpelliéraines n’auront qu’un effet très provisoire. Au moment où semble s’engager un nouveau débat sur le projet de doublement de l’autoroute A9, allant jusqu’à sa possible remise en cause, le conseil municipal de Montpellier réaffirme qu’il est de la responsabilité de l’Etat d’apporter, de façon urgente, une réponse au problème de saturation croissante de l’autoroute A9 et au risque pour la sécurité des usagers qui en résulte. 

Il s’engage à soutenir toute solution technique à même de résoudre rapidement ce problème et demande que le projet intègre la requalification urbaine et environnementale de l’autoroute, de même que la création de nouveaux échanges avec la voirie locale (au droit d’Odysseum, de l’avenue Raymond-Dugrand et de la ZAC de la Restanque).Dans l’attente de cette réalisation, le conseil municipal attend également que l’Etat et ASF mettent en œuvre, à court terme, des mesures à même de remédier aux problèmes de sécurité et de saturation les plus criants, notamment dans le secteur d’Odysseum et du Zénith.
Vote : pour : 45, contre : 13

Légende photo

Apporter une réponse au problème de saturation de l’A9.

Article 3

Affaire 2. Vœu de soutien aux associations éducatives complémentaires de l’enseignement public* :

Les associations éducatives complémentaires de l’enseignement public, agréées par le ministère de l’éducation nationale, œuvrent sur tous les territoires, au plus près des citoyens, aux côtés des enseignants, des parents, des élus et dans le champ scolaire et périscolaire, dans une logique du développement et du rayonnement de l’école publique. Elles en défendent les valeurs et visent à promouvoir le service public d’éducation, dont elles sont des partenaires essentiels. L’Etat, en décidant unilatéralement de diminuer de 25 % ses engagements, remet en cause leur existence, et donc leurs activités, alors même que la définition des conventions pluriannuelles sur objectifs visait, à l’inverse, à apporter de la sécurité à leur financement. Cette décision intervient en fin d’exercice, à une date où toutes les actions de l’année et les charges financières correspondantes sont engagées. Le Conseil municipal apporte son soutien total à ces associations, dont les actions bénéficient à des millions de jeunes et s’inscrivent dans les apprentissages éducatifs et scolaires nécessaires à chacun d’entre eux. Il appelle Xavier Darcos, ministre de l’éducation nationale, à revenir sur ses décisions, pour que l’accès à l’éducation, aux pratiques sportives, aux loisirs, à la culture, à la citoyenneté et à l’éducation, reste une réalité pour tous, sur tous les territoires. 

* Cemea (Centres d’entraînement aux méthodes d’éducation active), EEDF (Eclaireuses et éclaireurs de France), Foeven (Fédération des œuvres éducatives et de vacances de l’éducation nationale), Francas, Ligue de l’enseignement, Occe (Office central de coopération à l’école), Fédération des Aroeven, Jeunesse en Plein Air (JPA), FGPEP (Fédération générale des associations départementales des pupilles de l’enseignement public), Ligue de l’enseignement. 

Vote : pour : 52, abstention : 8

Légende photo

Rencontres de théâtre amateur organisée par le Cemea.
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Article 1

Affaire 23. Le site de Grammont se dote d’un Pôle des cultures et sports urbains. Ouverture prévue à l’horizon 2011. La Ville lance un concours d’architectes pour sa réalisation.

Les disciplines urbaines au Zénith

Dès 1989, avec la mise en place du premier skatepark à Antigone, Montpellier  a souhaité donner toute sa place aux sports et cultures urbains. En tissant des liens avec les associations locales, en soutenant la jeune création, en entamant des partenariats qui permettaient des collaborations et des échanges, Montpellier souhaitait donner toutes leurs places à ces disciplines en pleine émergence : sports, danse, musique, graffiti… 
La Ville va offrir ainsi une vitrine à la jeune création, mais aussi permettre des croisements entre disciplines et une ouverture avec d’autres structures de création ou de diffusion. Aujourd’hui reconnue comme une place forte des cultures et sports urbains au sud de la France, la Ville vient de franchir en pas supplémentaire. En lançant un projet innovant qui devrait permettre de doter le site de Grammont, à l’horizon 2011, d’un véritable Pôle des cultures et sports urbains. « Il s’agit de booster l’action engagée au niveau international par les utilisateurs du skatepark et de développer l’économie naissante liée à ces activités, explique Sophie Boniface-Pascal, adjointe au maire déléguée au sport ».
Construit en prolongement de l’actuel skatepark réhabilité, ce complexe d’une superficie de 400 m², s’organise en plusieurs espaces : salle polyvalente, salle d’activité artistique et multimédia, hall d’accueil, bureaux associatifs, ateliers de réparation, vestiaires… Activités ludiques et pédagogiques, lieu de résidence et de création, espace d’animation et de diffusion, le Pôle s’annonce déjà comme un laboratoire transdisciplinaire unique en France. Ouvert aux amateurs comme aux professionnels, on pourra par exemple s’initier à la photo sportive ou à la vidéo, apprendre à fabriquer ou réparer son skate board, pratiquer le graff et s’initier à l’infographie, suivre un stage de danse ou de musique hip hop… Cette dynamique sera notamment renforcée par l’extension de la ligne  1, qui amènera le tramway jusqu’à Grammont. 

Afin de conserver son exigence de qualité architecturale, ses ambitions de développement durable et pour répondre à toutes les normes en la matière, la Ville a décidé de mettre en concurrence plusieurs équipes d’architectes, associés à des bureaux d’études environnementaux, sous la forme d’un concours. Une fois le projet retenu, les travaux dureront 9 mois pour une livraison de l’équipement en 2011.

Coût de l’opération : 1,6  million d’euros.
Encadré

20 000 adeptes

Depuis 1991, date de la création du skatepark, la surface du dallage a été refaite et agrandie, certains des modules changés. En 2007, les trois-quart de l’aire de street existante ont été remplacés, trois bancs en granit mis en place le long de la ligne de street et une aire d’initiation pour les plus jeunes, installée à côté de la maxi-rampe. Les adeptes de la glisse sont nombreux à venir y “slider”. En plus des scolaires, des enfants avec les parents, des centres de vacances et de loisirs, des pros et amateurs, l’école de skate, gérée par l’association Attitude Montpellier Skateboard, draine 550  adhérents. Plus de 100  000 jeunes, de 5 à 30  ans, participent chaque saison à des événements sur ce site. Au total, les adeptes de ces sports issus de la rue sont estimés à 20  000 au niveau régional.

Légende photo

Le Pôle des cultures et sports urbains mise sur l’ouverture, les échanges et l’expérimentation.

Article 2 

Affaire 3. Vœu pour le maintien des conseils généraux.

Depuis la fin du xviiie siècle, le département structure la vie administrative de notre pays. A l’heure où la commission Balladur se penche sur de nouveaux découpages territoriaux et des rapprochements possibles entre collectivités, les élus s’interrogent sur les véritables intentions du président de la République. Il semble qu’il veuille, avant tout, restreindre les périmètres de l’action publique partout où cela est possible : état, régions, départements et communes. Nous reconnaissons qu’une réforme est indispensable, car l’enchevêtrement des compétences nuit à la démocratie et à la qualité de l’action locale, mais il n’est pas utile de fusionner départements et régions. Ils forment un échelon de proximité précieux pour mettre en œuvre les politiques d’action sociale, dont ils s’acquittent avec succès. Le principe de fusion ne répond pas aux vrais problèmes. Le gouvernement fait diversion, avec pour ambition, de ruraliser le scrutin régional pour augmenter ses chances de victoire aux prochaines élections. Le Conseil municipal déclare que le niveau des communes et de leurs groupements doit être celui de la maîtrise d’ouvrage locale des politiques publiques. Que celui du niveau départemental et régional, dont la part d’autonomie et de responsabilité est à renforcer, doit être celui de l’accompagnement et du partenariat. Un débat démocratique devrait s’instaurer, afin de poser les bonnes questions : sur la notion de chef de file et celle de la compétence générale, sur une réforme de la fiscalité locale ou sur les modes de scrutin. Cette réflexion doit être guidée par un objectif de modernisation de la démocratie locale et de l’efficacité de l’action publique au plus près du citoyen. C’est un enjeu fort de réhabilitation de la politique.

Vote : pour : 45, absention : 8, Ne prend pas part au vote : 4

Légende photo

Il n’est pas utile de fusionner départements et régions.

Article 3

Affaire 4. Vœu, relatif à la situation des IUT *.
Le Conseil municipal comprend les inquiétudes, exprimées par les étudiants et personnels des IUT de France, liées à la mise en place de la loi relative aux libertés et responsabilités des universités (LRU). Il soutient les revendications que les étudiants portent depuis plusieurs semaines dans toute la France. L’avenir et la qualité du DUT (diplôme universitaire de technologie) et de l’ensemble des diplômes universitaires doivent être préservés. Au moment où les universités reçoivent leur dotation budgétaire, le Conseil municipal exprime ses craintes quant au financement des universités, à leur dotation insuffisante et à la mise en concurrence qui va en résulter, y compris en interne entre les différentes composantes d’une même université.Alors que la politique gouvernementale favorise un autofinancement aléatoire, le Conseil municipal alerte sur les risques de cette politique (statuts des personnels mis à mal, précarité accrue, etc.) et souhaite un changement de cap permettant un investissement réel et sur le long terme dans le service public de l’enseignement supérieur. 
*proposé par le groupe des élus Verts- LCR et Cuals

Vote : pour : 46, abstention : 8

Légende photo

L’avenir et la qualité du DUT doivent être préservés.

Autres affaires

Affaire 5. 

Aide exceptionnelle aux associations humanitaires 
et caritatives

Dix associations bénéficient cette année du versement d’une subvention spéciale de 50 000 euros. Cette somme correspond au montant de l’enveloppe protocolaire qui était destinée à financer le traditionnel buffet, lors des vœux à la population. 

Le maire, Hélène Mandroux, en cette période de crise où la précarité ne cesse d’augmenter, a souhaité, après les avoir rencontrées là où elles agissent, aider les associations intervenant dans l’aide alimentaire et l’hébergement des plus démunis. La somme a été redistribuée aux associations de la façon suivante : Banque alimentaire (8 000 €), Croix Rouge française (8 000 €), Initiative solidarité situations urgence (4 000 €), Restos du Cœur (4 000 €), Secours catholique (8 000 €), Secours populaire français (8 000 €), Société Saint-Vincent-de-Paul (6 000 €), Avitarelle (3 000 €), A cœur ouvert (500 €), Refuge (500 €). L’an prochain, l’opération sera renouvelée. Une collation de vin et de chocolat chaud sera proposée dans le cadre de cette cérémonie au kiosque Bosc, sur l’esplanade Charles-de-Gaulle, à l’ensemble des Montpelliérains.

Affaire 30.
Commune touristique

La Ville vient de demander le classement de Montpellier, en qualité de ville touristique. Une démarche justifiée par l’accueil, chaque année, de 500 000 visiteurs. Cette reconnaissance confèrera à la Ville et à l’ensemble de son agglomération, un statut lui permettant d’ouvrir de nouvelles perspectives de développement et d’équipement. 

Affaire 41.

Classes de découverte

Grâce à l’aide financière de 203 020 euros accordée par la Ville, dans le cadre de sa politique de réussite éducative, 70 classes de 41 écoles partent en classes de découverte, de janvier à juin 2009. Ce financement est destiné à aider les familles, afin que tous les enfants, sans exception, puissent participer à ces séjours éducatifs, choisis par les enseignants.
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la ville

évolue
tribune politique
la majorité municipale

« Suite à la décision du tribunal administratif du 4 novembre 2008, la Ville suspend provisoirement la parution des textes du groupe de la majorité municipale. Une procédure en appel est en cours. »

l’opposition municipale

Ce que la mairie ne vous dit pas 

Jacques Domergue, président du groupe UMP-NI 

Au moment même où les Français ressentent les effets de la crise financière, la réponse apportée par la ville de Montpellier apparaît plus qu’étonnante : Hélène Mandroux va prélever 11 % d’impôts locaux en plus cette année dans la poche des Montpelliérains, soit plus de 15 millions d’euros supplémentaires. Dans le cadre du plan de relance, le gouvernement a décidé de verser 5 à 10 millions à la ville de Montpellier en 2009, au titre du reversement de la TVA. La Mairie disposera donc de 20 à 25 millions d’euros en plus, sans compter l’accroissement de la dette de plus de 70 millions d’euros. 
A quoi serviront-ils ?

Ils ne suffiront même pas à financer la luxueuse Mairie sur les rives du Lez, investissement dont on peut douter de l’utilité pour les habitants, hormis les élus.  
Elle coûtera presque aussi cher aux seuls contribuables montpelliérains (150 millions d’Ä) que la construction du Stade de France à l’ensemble des Français !

Nous demandons à la majorité socialiste de l’humilité : ils sont redevables de la bonne gestion de l’argent public.

Nous pensons que ces recettes supplémentaires devraient être affectées à des investissements réellement utiles et dont Montpellier a tant besoin : logement, transport, écoles, crèches, social… et tant d’autres ! Mais aussi à diminuer le coût des services : tarif de la cantine, culture, tickets de transport, prix de l’eau, sport...

Pour son absence de réponse à la crise, nous adressons un carton rouge à Hélène Mandroux. 

Pour nous joindre : 
26, allée Jules Milhau – Immeuble le Triangle – Tél. : 04 67 85 78 96
E-mail : groupe.umpni.montpellier@gmail.com 

Préférons des mesures sociales et écologiques

Francis Viguié, conseiller NPA-CUAL

La crise majeure du capitalisme devrait nous encourager à rompre avec tout ce qui conduit à cette crise. Ce changement de politique vaut bien entendu pour Montpellier.

Comment admettre qu’une multinationale comme Veolia soit en charge de l’eau à Montpellier ? L’eau est un bien commun, elle ne doit pas être objet de profit ! Respecter ce bien commun passe par la remunicipalisation de l’eau. Tout ce qui est vital pour les individus ne doit pas être soumis aux lois du marché et du profit.  

Partir des besoins fondamentaux pour en faire des droits accessibles à tous que ce soit en matière d’eau, de santé ou d’école permettrait une véritable amélioration des conditions de vie de chacun.

Autre exemple, lors du dernier conseil municipal, la majorité a fait voter le doublement de l’A9. Pour notre part nous ne l’avons pas voté. L’A9 est saturée de camions pourquoi en rajouter encore. Nous souhaitons agir pour développer le ferroutage. L’A9 connaît, aux entrées de Montpellier, de nombreux embouteillages. Au lieu de continuer et d’amplifier une politique nuisible pour l’environnement, il faut développer une autre politique des transports publics et aller vers la gratuité des TER, Bus et Tram.

Les articles signés n’engagent que leurs auteurs et aucunement la rédaction.

La délibération du conseil municipal du 2 avril 2008 prévoit un espace consacré à l’expression des conseillers municipaux n’appartenant pas à la majorité municipale, à proportion de leur représentation.
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l’image du mois
Sports divers !

Légende photo

40 animations sportives sont proposées gratuitement * par la Ville à chaque vacance scolaire, en partenariat avec les associations, dont l’école de bowling.

Infos : 04 67 34 72 73 - * avec la carte Montpellier Sports
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Montpellier centre

Figuerolles - Les Arceaux - Boutonnet - Les Beaux-arts - Les Aubes - Antigone - Gambetta - Comédie - Centre Historique – Gares

Légende photo colonne

Hélène Mandroux et les élus en visite sur le marché 
des halles Castellane le 7 février. Une rencontre informelle avec les commerçants et les Montpelliérains. 

Le billet de votre élu

Fanny Dombre-Coste, adjointe déléguée au quartier

« La solidarité doit plus que jamais être renforcée. »

En mars, la Ville organise avec les associations deux manifestations d’importance dans le centre-ville. La journée des femmes qui se déroule sur 9 jours du 5 au 13 mars, permet de faire un point sur la condition féminine. Je tiens à alerter les Montpelliérains sur la situation critique du planning familial et je rappelle que la Ville soutient l’action de prévention et d’accompagnement menée au quotidien par cette association. La seconde manifestation est la première journée de lutte contre l’exclusion, initiée par la Ville le 7 mars. Les associations de lutte contre la précarité, que ce soit dans les domaines de l’hébergement, des soins ou de l’aide alimentaire, seront à la disposition du public sur la Comédie. Je vous invite à participer à ces deux événements auxquels chacun peut prendre part à sa mesure. En cette période de crise, la solidarité doit plus que jamais être renforcée. 

Contacts 

Maison de la Démocratie 16, rue de la République

 Fanny Dombre-Coste. Tél : 04 67 34 88 05 

 Magalie Couvert. Tél : 04 34 88 76 85

 Chargés de mission au cabinet du maire 

pour le quartier. Hussein Bourgi (Ecusson) 

et Sabrina Arcucci (Faubourgs). Tél : 04 67 34 87 31

Article 1

Le Groupement d’entraide mutuelle (GEM) Rabelais propose à des personnes ayant des troubles psychiques de s’investir dans des projets ludiques ou culturels, mais aussi à terme, de gérer leur association. 

« J’aime le GEM »

Ce qui est marquant, c’est la bonne humeur qui règne dans le lieu. Situé au 49 boulevard Rabelais le Groupement d’entraide mutuelle (GEM Rabelais) est une structure créée par la loi de 2005 sur l’action sociale. Elle a pour but de proposer un espace en dehors des institutions hospitalières et d’effectuer un travail sur la citoyenneté avec des personnes ayant des troubles psychiques. « Les adhérents de l’association sont parties prenantes dans l’ensemble des décisions et sont membres de leur conseil d’administration, indique Gilles Le Pommelet, animateur du Gem.
A terme, ce sont eux qui seront nos “patrons” ».  

L’accueil des “Gémiens” comme ils aiment se définir, se fait dans le cadre de leur temps libre. Certains travaillent, d’autres n’ont pour seule ressource que leur allocation adulte handicapé. « Ils ne roulent pas sur l’or. C’est pour cela que nous négocions des tarifs auprès des cinémas, des théâtres, des structures ludiques et musées… » Mais, plus que cela, le GEM est un lieu ou l’on monte des projets. Il y a l’atelier écriture A la découverte des mots, celui d’art plastique et depuis peu, un atelier photo et montage initié par Céline, une adhérente. C’est une passionnée qui s’en donne à cœur joie, en faisant partager son hobby. Ici, chacun participe en fonction de ses envies. 

Ils sont une soixantaine à fréquenter le GEM Rabelais. Après 2 ans d’existence, la structure a réussi son pari : « ancrer les adhérents dans la cité, les faire accéder à la citoyenneté et aller vers l’extérieur, à la rencontre des autres. Recréer ce fameux lien social dont on parle tant, indique l’animateur. Dans le cadre d’une convention avec le théâtre des Treize Vents, on a pu assister à des spectacles, visiter les coulisses et même, rencontrer des artistes. On a d’ailleurs travaillé sur la mise en espace des halls des maisons pour tous, dans lesquelles le spectacle Mélodies Toxiques était programmé. On a tissé des liens dans le quartier avec les maisons pour tous Voltaire et Paul-Emile-Victor. On a participé au Téléthon, au festival Saperlipopettes... » Autant d’occasions de valoriser le travail et la production artistique des adhérents en dehors du GEM. Mais le GEM reste un cocon, où l’on se retrouve pour partager des “bouffes” entre copains et des moments de plaisir comme cette sortie pêche, au large de Palavas l’été dernier. On parle encore de cette pêche miraculeuse et des poissons que l’on a cuisinés et partagés autour d’une table. 
Infos : 49 bd Rabelais. 04 67 99 65 04

Légende photo

Un grand moment de bonheur pour les “Gémiens” lors de la dernière sortie pêche. 

Article 2

L’organisation non gouvernementale Eau Vive a depuis septembre une antenne à Montpellier. Elle participe à la journée mondiale de l’eau le 22 mars.
L’or bleu

De retour d’un tour du monde studieux qui avait pour thématique l’eau, l’hydraulicien Fabien Groud implante une antenne de l’Organisation non gouvernementale Eau Vive à Montpellier. Il avait rencontré des membres de l’organisation au Sénégal et il s’est dit qu’il pourrait s’investir dans cette voie après son périple. Depuis, l’antenne montpelliéraine se structure et compte 10 bénévoles. 

L’association travaille avec des lycéens des filières scientifiques de Jean-Monnet. Ils ont déjà fait un voyage au Sénégal, puis ce sera Barcelone en avril, pour toujours et encore, travailler sur la problématique de l’eau. D’autres actions sont destinées au grand public, comme l’expo photo présentée à l’université Paul-Valéry en janvier et qui devrait être bientôt visible dans d’autres lieux de la ville (voir programme sur le blog d’Eau Vive). A Montpellier, l’action de l’ONG est de sensibiliser le public. En Afrique, de rendre les populations plus autonomes en leur apportant avec leur concours un accès à l’eau, mais aussi à la santé et à l’éducation. 

A l’occasion de la journée mondiale de l’eau, le 22 mars, Eau Vive organise une manifestation, dont le programme est lui aussi à découvrir sur le blog :  http://eau-vive.org
Infos : 06 84 26 52 50

Légende photo

Une des photos de l’exposition.

Brèves

Nouveau président

L’association de quartier, Bout’en Train (Boutonnet) a élu son nouveau président. Selon ses statuts, démocratie oblige, il est renouvelé tous les 2 ans. Guy Sartre succède donc à Marie-Dominique Leclercq. 

Infos : g.sartre@laposte.net 
Loto et thé dansant

L’association des professionnels du quartier des Aubes organise un loto le dimanche 8 mars a 14h30 à la salle des Aubes, ainsi qu’un thé dansant le dimanche 5 avril (même heure, même endroit). 

Infos : 06 62 30 86 47

On aménage

Dans le cadre d’un aménagement piétonnier, la Ville rénove les voiries et l’éclairage public des rues Saint-Pierre et d’Aigrefeuille. Les travaux ont débuté à la mi-février rue Saint-Pierre et commenceront le 20 avril rue d’Aigrefeuille. La fin du chantier est prévue en septembre 2009. Les habitants ont été prévenus par leurs associations de quartier, ainsi que par 2 500 lettres d’information distribuées dans les boîtes aux lettres. Un numéro de téléphone est mis à la disposition des riverains pour toute information supplémentaire. 

Infos : 04 67 34 74 02

Agenda Les manifestations signalées par ( sont gratuites

Maison pour tous 

Joseph-Ricôme 

04 67 58 71 96

Carnaval monstre le 20 mars à 9h30 avec les écoles.  (
Stage d’expression africaine pour adultes et adolescents, les 28 et 29 mars à 14h30.

Infos : 06 74 10 14 98

Maison de quartier 

Frédéric-Chopin 

04 67 72 61 83

Expo peinture Les jardins et squares de Montpellier du 2 au 13 mars. Concours de peinture ouvert à tous organisé par la Baronnie de Caravètes. Vernissage le 6 mars à 19h15.  (
Carnaval le 14 mars à 14h avec les écoles et l’association Beaux-Arts Pierre-Rouge.

Thé dansant le 15 mars à 15h. Chacun apporte jus d’orange, thé ou gâteaux.

Soirée ciné-cité L’habitat écologique et basse consommation, parlons-en !!! le 20 mars à 19h15. Films et débat avec des professionnels de l’habitat écologique.
Maison pour tous 

George-Sand 

04 67 79 22 18

Soirée jeux de société J’veux ma revanche ! le 11 mars à 18h30.  (
Musique pour tous le 17 mars à 19h. Trio flûte, alto et harpe. (
Atelier d’écriture pour adultes Naufragés ! le 18 mars à 17h. 

Les 4h littéraires Printemps de la poésie avec Henri Micaux le 19 mars à 14h30. 

Au fil des contes pour les tout petits, le 26 mars à 15h. 

Maison pour tous 

Voltaire 

04 99 52 68 45

La bête du Gevaudan et ses mystères avec le Centre culturel du quartier 
des Saints-François le 6 mars à 18h.  (
Infos : 04 67 64 13 60 

Stage de salsa et samba pour adultes le 7 mars. 

Infos : 04 67 42 70 89 ou 06 22 89 18 18

Braderie puériculture jouets et vêtements (0-16 ans + vêtements de grossesse) le 21 mars. (
Infos : 06 98 10 72 65 

7e Rencontres Art’s Public L’art est source de rencontres, semons-le du 23 au 28 mars. 18 ateliers de découverte de pratiques artistiques, culturelles et sportives animés par 13 associations.  (
Atelier photo par le comité de quartier Pasquier Don-Bosco.

Infos : 04 67 99 35 91

Maison pour tous

François-de-Malherbe

04 67 27 24 66

La ludothèque du parc de la Guirlande est ouverte au public les mardis et jeudis de 15h30 à 18h et le mercredi de 10h à 12h.

Infos : 04 67 58 17 16
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cévennes

Alco - Petit Bard - Pergola Cévennes - Saint-Clément La Chamberte - La Martelle Montpellier village
Légende photo colonne

Sortie luge. Une joyeuse troupe, menée par le collectif des mamans du Petit-Bard / Pergola, a profité de la neige au mont Aigoual, en février, avec l’appui du service des sports.

Le billet de votre élu

Christian Bouillé, adjoint délégué au quartier et conseiller général 

« De bonnes nouvelles pour la vitalité des quartiers. »

Une maison pour tous dynamique, un comité de quartier réactivé, des associations citoyennes inventives, voilà de bonnes nouvelles pour la vitalité des quartiers. Ils sont le vivier des énergies qui font battre le cœur de ville. Montpellier franchit en 2009 une nouvelle étape de la démocratie de proximité. Successeurs des Conseils citoyens de secteur, les sept nouveaux Conseils consultatifs de quartier permettent à la Ville de développer des échanges plus fréquents et plus étroits avec la population, afin de se donner les moyens d’agir au plus près des réalités quotidiennes des Montpelliérains. Aux côtés des élus et dans le respect de leurs responsabilités, ils ont vocation à co-produire la ville. A ce titre, je soutiens pleinement l’action de Patrick Vignal. Aujourd’hui, 27 maisons pour tous, plus de 300 locaux associatifs et quelque 3 000 associations contribuent à la cohésion sociale à Montpellier. 

Contacts 

 Christian Bouillé. Maison pour tous Paul-
Emile-Victor, 1247 av. du Professeur Louis-Ravaz. 

Tél : 04 99 58 13 58 

 Chargé de mission au cabinet du maire pour 

le quartier : Arsène Bouakira. Tél : 04 67 34 71 76
Article 1

La maison pour tous Fanfonne-Guillierme joue résolument son rôle. Avec ses 400 adhérents et son centre de loisirs, elle est le lieu de rencontre des populations du quartier.

Sous le signe du taureau

Sitôt passée la porte d’entrée de la maison pour tous Fanfonne-Guillierme, les tableaux accrochés aux murs distillent l’air sauvage et salé de la Camargue. Ils sont l’œuvre de la peintre lunelloise Muriel Goronescoul, dit “Goro”. Hommage d’une femme à une autre, Fanfonne*, pour que cette dernière se sente ici un peu chez elle. Les salles ont pour nom : Saladelle, Iris, Tamaris… Fleurs d’étang, de vent et de soleil.

De femmes, Guilhem Turiel, le directeur, en est entouré : Il y a Evelyne, qui gère la comptabilité, Josiane, l’accueil et Samira, l’entretien. Une galerie de sourires qui vous met d’emblée en confiance. A cela, il faut ajouter les animateurs du centre de loisirs.

Guilhem est lui-même un tempérament entier, du type fonceur. En faisant le tour des salles dans lesquelles il programme mille activités (un tour de force !), il sort tout de go : « Notre point fort, c’est l’extérieur. La pelouse pour les jeux de plein air, les pique-niques et les vide greniers… Parfois même, des réunions de travail ! On y fait aussi les fêtes de quartier, des ateliers, des auditions de musiques. Pour Carnaval, on a reçu 600 personnes ! » C’est aussi une difficulté : le voisinage est très proche. Le moindre spectacle se transforme vite en nuisance sonore…

La maison pour tous Fan-fonne-Guillierme a ouvert en 1988. A l’inverse d’aujourd’hui, elle était alors rattachée à la maison de quartier Jacques-Prévert. Aujourd’hui, Fanfonne-Guillierme est le siège du centre de loisirs “maternelle” (3-6 ans). Ses locaux sont agréés Protection maternelle infantile et Jeunesse et sport. « Tout est conçu pour les tout petits (bloc sanitaire, équipements) et accessible aux personnes handicapées. » La crèche La Galinette et la salle de sport Isadora Duncan la jouxtent. 

Au fond d’une impasse, mais au cœur du quartier, la maison pour tous est totalement respectée. « Aucune incivilité. Ici, on s’occupe des enfants, des mères, ce qu’une famille a de plus précieux. On reçoit beaucoup d’associations, comme Avec, Acle, Nouas… » Dans ce quartier à la fois populaire et pavillonnaire, Fanfonne-Guillierme joue la médiation. D’ailleurs, les deux populations s’y retrouvent, autour des enfants ou d’une activité : l’éveil musical bilingue, cours de mandoline (association Odyssée) ou de peinture avec le peintre Mimouni. 

Infos : Maison pour tous Fanfonne-Guillierme, 04 67 04 23 10.

* Fanfonne Guillerme (1895 – 1989), qui vivait à Aimargues, a consacré sa vie à la Camargue, l’amour des chevaux et des taureaux, la langue provençale, le port du costume du pays d’Arles. Chaque année, une journée traditionnelle lui rend hommage. 

Encadré

Réseau d’échanges de savoirs

Evelyne Seglar anime le réseau d’échanges réciproques de savoirs depuis 10 ans, bénévolement, en plus de son travail de comptable à la maison pour tous Fanfonne-Guillierme. Ce réseau met en relation des personnes qui veulent acquérir des savoirs avec celles qui proposent de les transmettre. Aucune monnaie d’échange, le réseau repose sur le partage. On s’estime et l’on n’estime pas. 

François apprend l’œnologie avec Isabelle, qui fait de la musique avec Renée. Maguy (la doyenne, 88 ans !) fait du scrabble avec Simone, qui fait de l’anglais avec Anne. Eric fait de l’informatique avec Evelyne, qui fait de la marche avec Nicole. Marie-Colette fait de la photo avec Patrick qui fait… 

« Souvent, les gens ne se doutent pas de ce qu’ils peuvent apporter. Je les invite à venir, l’esprit ouvert, avec leur seul sourire. Ensuite, on trouve toujours… » Evelyne favorise le collectif. Selon elle, cela concrétise la notion de réseau, développe la solidarité, brise la solitude. Savoirs intellectuels, manuels, savoir-faire, expérience… la plus grande variété est de mise. Prochain rendez-vous, samedi 21 mars à 14h30, pour un atelier d’écriture.
Infos : Il existe le blog d’un «réseauteur» de Fanfonne-Guillierme, pour retrouver le programme du mois. L’adresse : réseau d’échanges de savoirs fanfonne guillierme.

Légende photo

« On s’occupe de ce qu’une famille a de plus précieux : les enfants. »

Article 2

Le comité de quartier Rocambale ouest vient d’élire son nouveau bureau. Charles Cabaud, président récemment nommé, donne les grandes lignes de son action.

Rocambale relancé

Aujourd’hui présidente d’honneur, Jacqueline Malzac poussait ouvertement Charles Cabaud, vice-président depuis 10 ans, à lui succéder. C’est désormais chose faite : Avec lui, Bernard Clerc, retraité, a été élu trésorier du comité de quartier Rocambale ouest et Philippe Gimenez, un cadre de 47 ans, secrétaire.

Malgré un emploi du temps professionnel chargé, Charles Cabaud a accepté la mission. Militant aguerri de l’associatif à la FCPE, il réside depuis 1991 à la Martelle basse. « J’ai suivi les stages de démocratie participative proposés par la Ville avec l’association Peuples et cultures. Depuis un an qu’il était en sommeil, le comité reprend doucement du poil de la bête. » La nouvelle équipe souhaite relancer certains dossiers : le dénivelé de la rue des Grèzes, en rapport avec le comité de Celleneuve, un trottoir le long de la rue François-Dezeuze, côté voie rapide, le projet d’un pédibus, relancer la construction du skatepark, agrandir l’aire de jeux de la maison pour tous Saint-Exupéry ou encore, organiser une animation musicale déambulatoire « pour montrer que quelque chose se passe et créer du lien. » Car le quartier manque d’un cœur véritable, ce qui n’aide pas à la mobilisation des habitants. 

La confiance règne : « La Ville vient à nous. Elle s’est engagée à nous apporter toutes les explications nécessaires, à faire intervenir des gens compétents. Le succès repose sur le sérieux de notre implication et sur la qualité du dialogue avec la municipalité. »
Infos : Le comité est joignable auprès des maisons pour tous Saint-Exupéry et André-Chamson.

Légende photo

Le bureau de l’association.

Encadré

Mammobile

Le mammobile est de passage le 17 mars, de 9h à 18h, dans le quartier Alco, sur le parking du Géant Casino, avenue de Lodève. Il reviendra le 9 avril, même heures. Toutes les femmes, entre 50 et 74 ans, 
sont concernées.

Infos : Amhdcs, 04 67 61 15 05

Agenda Les manifestations signalées par ( sont gratuites

Maison pour tous 

François-Villon 

04 67 45 04 57

Stage de danse contemporaine. Les 7 et 8 mars de 10h30 à 12h et de 13h à 16h, avec l’association Psoas.

Maison pour tous 

Fanfonne-Guillierme 

04 67 04 23 10 

Carnaval, le 14 mars (maisons pour tous Paul-Emile-Victor et Fanfonne-Guillierme). 
A 14h, maquillage. A 15h, départ, 556 av. Louis-Ravaz, parking Las Rébès.

Maison pour tous 

Paul-Emile-Victor 

04 99 58 13 58

Après-midi récréative senior, le 10, 24 et 31 mars de 14h à 18h. Association Lou Clapas. 

Stage de danses flamenco, sévillane, rumbas, le 8 mars de 14h à 19h. Association Culturelle Flamenco. 

Journées théâtre, les 27 et 28 mars. 4 pièces proposées par les Cies La Pièce Montée, Chrysostome, Lutine et Malampia. Réservation obligatoire.

Stage d’initiation aux contes (1re année), le 28 mars de 14h15 à 19h15. Association Aural. 

Stage de peinture sur porcelaine, le 30 mars de 10h à 18h. Association Pigments et Kaolin.

Maison pour tous 

Jean-Pierre-Chabrol 

04 67 57 56 67

Ateliers découvertes. Le 23 mars de 10h à 17h. Customisation de meubles. Association Aide à la réinsertion sociale.  

Maison pour tous 

André-Chamson 

04 67 75 10 55

Printemps des poètes : En rires ensemble, le 10 mars à 20h30. Lecture, chansons, interventions de clowns. Associations Arte facto et La Draille colorée.  (
Création de mobilier en carton. Le 21 mars de 14h à 18h. Association Métamorph’oze, 06 17 63 76 42.

Soirée Jouons en famille : espace jeux. Le 27 mars à 20h30. (
Maison de quartier 

Antoine-de-Saint-Exupéry 

04 67 47 30 90

Carnaval, le 18 mars. A 13h30, maquillage à l’école Hélène-Boucher. Départ à 14h de l’école Alain-Savary. A 16h, goûter au parc de Bagatelle. (
Maison pour tous 

Marcel-Pagnol 

04 67 42 98 51

Soirée bal masqué. Le 13 mars à 19h. Repas gourmand.

Week end jeux de rôles, les 14 et 15 mars de 11h à 18h et de 11h à 17h. Association Terra Ludis, 06 77 05 67 86.
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Croix d’argent
Estanove - Pas du loup - Lepic- Tastavin - Mas Drevon - Croix d’argent - Bagatelle - Puech d’argent
Légende photo colonne

Le marché Tastavin a reçu la visite du maire Hélène Mandroux le 14 février. L’occasion de dialoguer avec les commerçants et la population. 

Le billet de votre élu

Marlène Castre, adjointe déléguée au quartier

« Ne boudons pas notre plaisir et participons aux défilés des carnavals »

Le temps du carnaval est arrivé comme chaque année, dans le quartier Croix d’Argent. Le 21 mars, la maison pour tous Albert-Camus organise cet événement en y ajoutant des nouveautés. Ce carnaval nouvelle version est organisé en partenariat avec le comité de quartier Tastavin et l’association Croix d’Argent +. Les festivités débuteront le matin à partir de 9h30. De nombreux stands offriront au public la possibilité de s’amuser et se restaurer. Les enfants auront droit à un grand bal dès 10 heures tandis que chacun pourra participer au  concours de déguisements. Un vin d’honneur sera offert à 12h30. Les défilés se font dans les rues et sur les places publiques. Les participants font du bruit, de la musique. Ne boudons pas notre plaisir et participons le plus activement possible à cette fête conviviale.  

Contacts 

 Marlène Castre. Maison pour tous 

Albert-Camus. 118, allée Maurice-Bonafos. 

Tél : 04 67 69 93 47

 Chargée de mission au cabinet du maire pour 

le quartier : Sandrine Jacquy.  Tél : 04 67 34 87 31
Article 1

L’Arfa, une association de résidants de la rue de Fontcouverte a été créée l’année dernière. Depuis, une centaine de personnes l’a rejointe et œuvre au bien-être du quartier. 

Un anniversaire 
à Fontcouverte

Située entre le parc Montcalm et les Collines d’Estanove, la rue de Fontcouverte est longue d’environ 1,5 km. 2 000 personnes y résident. « Notre association a pour objectif d’améliorer notre cadre de vie, explique Alain Darney, le président de l’Association des riverains de la rue Fontcouverte et des rues adjacentes (Arfa). Nous avons des besoins spécifiques. C’est la raison pour laquelle nous n’avons pas rejoint le comité de quartier La Chamberte - Estanove - Paul Valéry. Notre préoccupation première est le manque de transports en commun qui desservent la rue. Certaines personnes doivent faire près d’un kilomètre pour atteindre le premier arrêt de bus. » Ce constat avait motivé les participants de la réunion du 24 janvier 2008. Ce jour-là, une soixantaine de riverains avait décidé de se constituer en association et devenir un interlocuteur de l’Agglomération, via TaM. « Une fois les statuts de l’Arfa déposés, nous avons pris contact avec les responsables de la régie de transport. Le dialogue est amorcé et ouvert. Le dossier n’est pas enterré » se félicite Alain Darney.

Une charte du bien vivre

La première bougie de l’association a été soufflée par 145 adhérents, dont Madeleine Ravenet, qui en est la secrétaire. Comme Alain Darney, c’est la première fois qu’elle s’investit dans le milieu associatif. « Nous avons le souci de travailler de façon responsable et intelligente, indique-t-elle. Nous faisons passer auprès des riverains le message qu’ils ont aussi leur part à effectuer. Qu’ils aient un comportement civique. Le bureau de l’Arfa envisage la rédaction d’une charte du bien vivre ensemble. » 

La sécurité est également une préoccupation de l’Arfa. 

« La rue de Fontcouverte est dangereuse. Les voitures roulent souvent à vive allure. La mairie a pris les choses en main. » « C’est un quartier très agréable, convient Alain Darney, qui y habite depuis cinq ans. Nous y sommes bien et nous souhaitons être entendus. Jusqu’à présent, tout se passe bien. Des élus de la Ville sont venus nous rencontrer, notamment Marlène Castre, l’adjointe déléguée au quartier Croix d’Argent. Notre but est tout simplement de défendre les souhaits des riverains quand ils sont clairement majoritaires. » 
Infos : Arfa. 171, rue de la Bégude. 04 67 42 60 78 – 04 99 64 06 67

Légende photo

L’Arfa est notamment dirigée par Alain Darney et Madeleine Ravenet. 

Article 2

Une résidence écologique est sortie de terre à Ovalie. Elle abrite 83 logements. Ils sont situés près du tout nouveau parc du Belvédère. 
Peu à peu, le quartier prend vie.

Le Sequoia est écolo

A Ovalie, quelques familles ont déjà investi la résidence Le Séquoia, avenue de Bugarel, avant même que le programme immobilier ne soit totalement achevé. Ce bâtiment, qui fait face au stade Yves-du-Manoir, abrite 83 appartements répartis sur quatre étages, autour d’un jardin central. Le bâtiment intègre en rez-de-chaussée, sept maisons de ville en duplex, dotées d’un accès indépendant et d’un jardin privatif.

Imaginé par l’architecte Nicolas Lebunetel, cette réalisation a reçu la Pyramide d’Argent 2007, grand prix régional destiné à récompenser le meilleur projet ou réalisation architectural. Le Séquoia comporte un aspect développement durable très important. De larges balcons ainsi que la plantation d’arbres assurent une protection solaire. Des capteurs solaires placés en toiture assurent la production d’eau chaude pour l’ensemble des logements, lesquels sont tous équipés de planchers chauffants. Quant aux menuiseries, elles sont en bois issus de production contrôlée. L’eau de pluie est récupérée et stockée pour permettre notamment l’arrosage du jardin méditerranéen pendant les premières années. 

Parmi ses atouts, la résidence compte également le respect de la mixité sociale, traduite par une diversité de logements (prêt locatif social, primo-accédants et accession libre). La ZAC Ovalie représente à terme 2 100 logements. Deux écoles (maternelle et élémentaire) vont bientôt sortir de terre tandis que le parc du Belvédère a été ouvert il y a un an et l’aire de jeux est déjà très appréciée des enfants d’Ovalie. 

Légende photo

Des capteurs solaires assurent la production d’eau chaude.

Agenda Les manifestations signalées par ( sont gratuites

Maison pour tous 

Michel-Colucci 

04 67 42 52 85

Carnaval le 18 mars à 14h. Avec le groupe occitan-brésilien Graioli. Partenaire : Comités de quartier.  (
Maison pour tous 

Albert-Camus 

04 67 27 33 41

Les rencontres carnavalesques le 21 mars de 9h30 à 14h. Parc Tastavin. Stand maquillage, gourmandises et boissons. Bal des enfants et jeux avec distributions de lots. Vin d’honneur. Partenaire : Comité de quartier Mas Drevon, Tastavin, Lemasson, association Croix d’Argent Plus.  (
Encadré

Médiathèque Victor-Hugo

Ouverte le mardi de 12h30 à 18h, le jeudi de 15h à 19h, le vendredi de 15h à 18h ainsi que le mercredi 

et samedi de 10h à 12h30 et 13h30 à 18h.
207 rue Guillaume-Janvier. 04 67 42 46 97

Brèves

Aux abords de l’école 

Depuis quelques semaines, les abords des écoles maternelle Lily-Boulanger et élémentaire Victor-Schoelcher (144 élèves) ont été améliorés. Les trottoirs ont été refaits tandis que le traçage au sol a été rafraichi et favorise sa lisibilité. 

Dépistage ! 

Le mammobile stationne le 26 mars aux abords de l’école Simenon, boulevard Pedro-de-Luna. De 9h à 18h, les femmes de 50 à 74 ans peuvent bénéficier d’un dépistage gratuit du cancer du sein. Si vous ne souhaitez pas vous rendre au mammobile, vous pouvez prendre rendez-vous au centre de radiologie agréé du quartier, 18, boulevard Pedro-de-Luna. Tél. 04 67 27 27 82. 
Parents, un café ? 

L’association Halte Pouce organise une fois par mois un café parents. Les prochains sont sur le thème du handicap : Handicap et scolarité (24 mars), Fratries à l’épreuve du handicap (29 avril), Etablissements et services spécialisés (26 mai). La discussion débute à 20h30 au restaurant Le Clos de l’Hirondelle (550, avenue du Colonel-Pavelet, en face à la station Sabines ). Entrée libre. 
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Vies de QUARTIER
Hôpitaux facultés

Aiguelongue - IUT Hauts-de-Saint-Priest - Malbosc - Vert-Bois - Plan des Quatre-Seigneurs

Légende photo colonne

Le nouveau central téléphonique de France télécom, permet aux abonnés, reliés jusqu’à maintenant à celui d’Euromédecine, de disposer d’un meilleur accès au haut débit.

Le billet de votre élu

Philippe Thinès, adjoint délégué au quartier 

« Malbosc est l’exemple des quartiers d’avenir de Montpellier »

L’année 2009 s’annonce encore comme une année importante pour Malbosc. L’ouverture de la crèche municipale La petite sirène favorise l’accueil des enfants dès leur plus jeune âge. Elle s’inscrit dans la dynamique que constituent déjà les deux écoles François-Mitterrand /Marguerite-Yourcenar et Rabelais. Nous pouvons également mettre en avant l’installation par Orange d’un nœud de raccordement qui va enfin permettre aux abonnés d’avoir le haut débit. Les nouveaux projets sont nombreux : la maison pour tous  Rosa-Parks, la maison de retraite en construction, l’arrivée d’un bureau de Poste et bien d’autres. Malbosc est un bel exemple des quartiers d’avenir de Montpellier. Il réunit avec réussite la mixité sociale avec ses différents types de logements, les services publics de proximité, le lien intergénérationnel et des lieux de vie dans un respect mutuel et la joie de vivre de ses habitants.

Contacts

 Philippe Thinès. maison pour tous 

Albert-Dubout. 1071 avenue de la Justice-

de-Castelnau. Tél : 04 67 52 28 95

 Chargé de mission au cabinet du maire pour 

le quartier : Cédric Haution. Tél. 04 67 34 71 76
Article 1

La crèche La petite sirène accueille depuis le 9 février, les tout-petits, dans un bâtiment à haute performance énergétique, conçu par le service architecture de la Ville.

« Les yeux pétillent »

Depuis le 9 février, parents et enfants prennent progressivement leur repères dans cette toute nouvelle crèche, construite rue de Fès, dans le quartier Malbosc. La satisfaction est palpable. En premier lieu, parce que cette crèche conçue par les architectes de la Ville est extrêmement belle, colorée et fonctionnelle. « Les yeux des enfants mais aussi ceux des parents pétillent lorsqu’ils découvrent l’établissement », note avec bonheur la directrice Agnès Gaillard. L’entrée converge vers un atrium autour duquel s’organisent les circulations vers les unités de vie, les salles d’animation et les espaces extérieurs. « C’est le cœur de la crèche, le centre de vie dédié aux jeux, aux animations et aux rencontres. Il est décliné sur le thème de l’océan et de la plage mais il est évolutif », poursuit la directrice. Les trois unités de vie, bébés, moyens et grands, sont chacune équipées de salles d’activités, de dortoirs et de sanitaires et s’ouvrent directement sur des espaces extérieurs. Au rez-de-chaussée, ont été également aménagés une salle pour les jeux d’eau, un espace multi activités et une bibliothèque. L’étage est réservé au personnel qui dispose de locaux de détente, de vestiaires et de salles de douche. « Toutes les sections sont conçues en fonction de la morphologie des enfants. Les matériaux et le mobilier sont de grande qualité et répondent à un niveau de sécurité optimal ». L’établissement a été conçu en prenant en compte les critères du label “haute performance énergétique”, ce qui a impliqué notament, une isolation par l’extérieur, une ventilation naturelle et une protection solaire assurée par des pare-soleil. La crèche est totalement accessible aux personnes handicapées.

« Nous intégrons dans notre fonctionnement, explique la coordinatrice des crèches,  deux et bientôt trois assistantes maternelles municipales. » 
Des assistantes maternelles associées

« L’objectif est multiple : professionnaliser le métier d’assistante maternelle, leur offrir des liens privilégiés avec le personnel de la crèche et pour les familles, c’est un point d’ancrage. En cas d’absence de l’assistante maternelle, l’enfant est accueilli à La petite sirène ». Les assistantes maternelles se rendront avec leurs enfants deux fois par semaine au sein de la structure pour participer à des activités. Mais le lien va au-delà. Elles font partie intégrante de l’équipe et participent aux réunions. Neuf enfants sont accueillis dans ce cadre. C’est le principe même d’une crèche ouverte sur le quartier. Son implantation répond à une forte demande des habitants. Les 44 places proposées sont toutes pourvues. « Mon fils Théo a 22 mois, je l’ai inscrit dès sa naissance, précise un des parents. Et puis il va se faire des copains ici, qu’il retrouvera ensuite à l’école. » La crèche contribue à 
créer du lien social dans un quartier, où les parents sont installés depuis peu et parfois éloignés de leurs attaches familiales. « Notre objectif, assure la directrice, c’est de tout faire pour que tout le monde, les enfants, les 17 personnes de l’équipe et les parents trouvent très vite leurs repères dans cette belle crèche. »

Coût du bâtiment : 2,3 millions d’euros financés à 76% par la Ville, 15% par la Caf et 3% par le Département.

Infos : 04 67 10 48 00
Légende photo

Théo, chez les grands, découvre les jouets de la crèche.

Article 2

Le comité féminin de l’Hérault pour la prévention et le dépistage des cancers, créé par le professeur Jean-Louis Lamarque en 1989, 
fête son anniversaire le 6 mars. Vingt ans de combat pour une participation massive au dépistage du cancer du sein et du cancer colo-rectal.

Dynamique de femmes

En France, une femme sur huit est ou sera touchée par un cancer du sein. C’est pour rompre avec cette fatalité que le professeur Jean-Louis Lamarque invente en 1990 le mammobile, le dépistage par unité mobile. C’est un cabinet de radiographie aménagé dans un camion, permettant de systématiser le dépistage du cancer du sein. La Ville de Montpellier s’engage à financer ce dispositif. Le comité féminin vient en soutien à cette nouvelle forme de démarche de santé de proximité, avec pour unique objectif : convaincre toutes les femmes quels que soient leur âge, leur environnement socioculturel, de se faire dépister précocement pour éviter la maladie et éventuellement obtenir une bonne guérison. Le mammobile dispose d’un matériel ultraperformant, permettant aux radiologues de détecter une tumeur inférieure à 3 millimètres. « Du fait de la mobilité, explique la présidente Marie-Ange Rustan, le contrôle du matériel est aussi rigoureux que dans les cabinets de radiologues du département qui répondent à un cahier des charges très précis (matériel, personnel, deuxième lecture des clichés obligatoire). » « Nos bénévoles, explique Monique Cordoni, trésorière du comité féminin, vont à la rencontre des femmes, sur les marchés, dans les salons de coiffure, les cabinets paramédicaux et les entreprises pour les sensibiliser au dépistage et à la prévention. Aujourd’hui, si une femme meurt d’un cancer du sein, c’est parce qu’elle ne s’est pas fait dépister suffisamment tôt. » Monique a les mots qui claquent et les arguments imparables : « L’ablation du sein, on n’en parle jamais assez, a des conséquences désastreuses sur la  femme. La perte de son intégrité physique et l’atteinte de sa féminité engendrent des problèmes psychologiques au niveau de la famille, du couple et du travail. Le dépistage peut éviter ces dégâts. »
20 ans de combat

En 2002, le dépistage gratuit du cancer du sein devient enfin un droit et est généralisé en France pour les femmes âgées de 50 à 74 ans, en association avec les radiologues agréés. L’action montpelliéraine a servi d’exemple dans d’autres départements (Orne et Aveyron) ainsi que dans quelques pays, notamment la Belgique, l’Argentine ou encore la Tunisie. L’Hérault, fort de son expérience est choisi  lors de la mise en place du dépistage du cancer du colon en 2003. 
Pour célébrer ses 20 ans de combat et d’action en faveur du dépistage des cancers, le comité féminin organise une fête le 6 mars 2009 dans ses locaux, au cours de laquelle un hommage au professeur Jean-Louis Lamarque sera rendu. Marie-Ange Rustan a souhaité réunir toutes les bénévoles, ainsi que Françoise Rabischong-Debever, présidente du comité pendant 14 ans, pour les mettre à l’honneur. 
Infos : Comité féminin de l’Hérault - 209 rue des apothicaires – parc Euromédécine 34196 Montpellier cedex 5 - 04 67 61 00 88 – comitefeminin34@wanadoo.fr
www.comitefeminin34.com Numéro vert : 0 800 801 301

Légende photo

Le professeur Lamarque et une partie de l’équipe.

Agenda Les manifestations signalées par ( sont gratuites

Maison pour tous 

Albert-Dubout

04 67 02 68 58

Stage de yoga les 7 et 8 mars de 14h à 17h avec l’association Brassica. 

Cabaret poétique vendredi 13 mars à 19h sur réservation. Animation poétique et musicale proposée par Irenne Domboué sur le thème de la négritude et dégustation de spécialités africaines avec Impression d’Afrique.  (
Stage d’Ikébana samedi 21 mars de 10h à 13h avec Le chant des fleurs.

Maison de quartier 

Emma-Calvé

04 67 04 08 42

Visite des anciennes carrières d’ocre du Roussillon dans le Lubéron samedi 7 mars à 8h, proposée par le conservatoire des ocres et pigments appliqués. Organisateurs : maisons pour tous Emma-Calvé, George-Sand et Fanfonne-Guillierme. 

Stage de cuisine africaine samedi 7 mars de 10h à 13h avec l’association Impression d’Afrique. 

Carnaval “Insectival” mercredi 18 mars. Rendez-vous à 15h30 au parc Rachel puis à 16h30 au square des Brusses pour le goûter offert par le comité de quartier Montpellier Nord. Partenaires : Centres de loisirs municipaux,  PEP Malbosc et Fabulos Drôles.  (
Puces des couturières samedi 21 mars de 9h à 18h. Vente de matériel de couture, tricot, crochet et broderie.

Brèves

Visites du zoo et de la serre

La visite du parc zoologique a lieu mercredi 25 mars (14h) sur le thème de la sauvegarde des espèces menacées. Cette sortie est gratuite, mais l’inscription est obligatoire au 04 99 61 45 43. Dans le cadre du partenariat avec les Amis d’Agropolis Muséum, Philippe Lhoste anime le 18 mars à 18h, une visite guidée de la serre amazonienne. Il abordera la façon dont les ressources naturelles de la forêt amazonienne peuvent être exploitées dans le respect de l’environnement et de la biodiversité. Cette visite est payante au tarif unique de 10€ par personne (durée prévue : 1h30). L’inscription est obligatoire 
au 04 99 61 45 43. 

Encadré

Bibliothèque Langevin

Elle est ouverte le mardi et vendredi de 15h à 18h30, le mercredi de 10h à 12h30 et de 15h à 18h30 et le samedi de 10h à 12h30.

1071 avenue de la Justice de Castelnau. 04 67 72 58 76
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Vies de QUARTIER
Mosson
Les Hauts de Massane - La Paillade - Celleneuve
Légende photo colonne

Une cinquantaine de personnes ont apprécié la luge au mont Aigoual dans le cadre d’une sortie proposée par la maison pour tous Léo-Lagrange.

Le billet de votre élu

Amina Benouargha-Jaffiol, adjointe déléguée au quartier

« Avec le mois de mars, place au carnaval ! »

Avec le mois de mars, place au carnaval ! Les cris des enfants vont résonner dans tout le quartier : aux Hauts de Massane le 21 mars et le 25 mars, avec la maison pour tous Léo-Lagrange. Sans compter les carnavals organisés par les écoles. C’est toujours un moment de fête à partager et une occasion de se retrouver et de créer du lien social. Créateur de liens, le jardin familial l’est aussi. Il offre depuis sa création en 2004, des occasions pour les habitants du quartier d’échanger autour du jardinage. C’est aussi, il ne faut pas l’oublier, un moyen de consommer ses propres légumes à moindre coût et de contribuer à une bonne alimentation. Enfin, ne manquez pas le rendez-vous annuel de l’association Solidarité DOM-TOM qui propose une fête des cuisinières du monde dans une ambiance antillaise à la salle des rencontres, le 14 mars prochain.

Contacts

 Amina Benouargha-Jaffiol. Mairie - annexe 
de la Mosson, 155 avenue de Bologne. 

Tél : 04 67 40 55 01

 Chargé de mission au cabinet du maire pour 

le quartier : Stéphane Sauvion. Tél : 04 67 34 71 76
Article 1

Cinquante deux jardins familiaux, aménagés par la Ville depuis 2004, en bordure du parc Malbosc et de la rue Sainte-Barbe, font le bonheur de leurs occupants.

Un jardin près de chez soi

Harifi al Ladi est un jardinier heureux. Depuis l’été 2004, date de création des 52 parcelles en bordure de quartier Mosson, au contact de la rue Sainte-Barbe et du versant est du parc Malbosc, il cultive toute sorte de légumes sur son lopin de terre de 120 m². « Avec l’arrivée de printemps, annonce t-il fièrement, je vais planter des salades, des pommes de terre, mais aussi de l’ail, du persil et des oignons. » La terre est bonne, la Ville avait ajouté de la terre amendée sur cette zone de Malbosc, ce qui signifie en occitan “mauvais bois”. « Et puis quand arrive l’été, on se retrouve autour d’une grillade entre voisins et amis. Entre jardiniers, on échange des techniques, des boutures et des expériences ». Créateur de lien social, le jardin familial joue aussi un rôle économique indéniable.

Faire pousser ses propres légumes diminue les dépenses du foyer et apporte des garanties pour une bonne alimentation. Les 52 jardins familiaux sont tous attribués et la demande est croissante. « Dans ces jardins, précise la direction municipale des espaces verts, les changements sont fréquents. Certains déménagent ou ont des problèmes de santé les empêchant de continuer à exploiter leur lopin. Les problèmes de vandalisme, comme des vols d’outillage ou de légumes sont récurrents. »
Pour disposer d’un jardin, des critères ont été établis par la Ville. Il faut être domicilié depuis plus de cinq ans à Montpellier et résider dans un logement collectif ou une maison sans jardin. Dès qu’un lopin se libère, un tirage au sort est effectué parmi la liste d’attente pour l’attribution du jardin vacant. Le locataire signe un bail d’un an renouvelable avec la mairie et s’engage à respecter les règles d’utilisation : ne cultiver que des légumes, des fleurs et des fruits pour la consommation et l’utilisation personnelle. Il est interdit de vendre sa production. Aucune autre construction n’est autorisée sur la parcelle. Les animaux y sont interdits. Enfin, le locataire doit respecter son voisinage et entretenir son jardin. La Ville s’octroie la possibilité de reprendre le jardin si elle constate l’absence d’entretien après une mise en demeure effectuée.  Le loyer est fixé à 10,80 € par mois, et une caution de 124,80 € est exigée à la signature du bail.

Depuis l’ouverture de ces jardins familiaux, la Ville a effectué un certain nombre de travaux d’amélioration : la création d’une tonnelle attenante à l’abri jardin, la mise en place de coupe vent, la création de poches d’eau dans les fossés pour la récupération d’eau de pluie, mais surtout l’aménagement extérieur avec la pose de bancs, de tables de pique-nique et la création d’allées. Le lieu est d’ailleurs devenu une aire de promenade pour les habitants du quartier.

Encadré

Conseils de jardinage

Dans le cadre du programme Main verte mis en place par la Ville, des ateliers gratuits sont organisées aux jardins familiaux de Malbosc, le samedi de 10h à 12h,  de mars à décembre, par l’association Passe Muraille. Ils sont ouverts à tous, aux locataires des jardins familiaux bien sûr mais aussi à toutes les personnes intéressées. 

7 mars : présentation et utilisation des différents outils du jardinier les plus utiles.

14 mars : semis, bouturage, séparation des racines, marcottage, troc de plantes. 

28 mars : organisation du potager, déterminer les parcelles en vue d’une rotation des cultures et choisir l’emplacement des plantations.

4 avril : recettes simples et originales du potager fleuri.
Infos : 04 67 20 99 00

Légende photo

Harifi al Ladi cultive son jardin depuis 2004.

Article 2

La traditionnelle fête des cuisinières organisée par l’association Solidarité DOM-TOM a lieu le samedi 14 mars à partir de 12h30 à la salle des rencontres de la mairie.

Saveurs du monde

C’est une tradition. Chaque année, l’association Solidarité DOM-TOM convie les gourmets à la fête des cuisinières, un rendez-vous qui mêle plaisirs culinaires et traditions culturelles. L’atelier cuisine de l’association fabrique des plats antillais, mais aussi africains et asiatiques et les vend à la salle des rencontres (Hôtel de ville) pour un prix modique (10 €) le 14 mars. Cette fête fait écho à une vieille tradition guadeloupéenne. En effet, le 14 juillet 1916, un groupe de femmes de Pointe-à-Pitre crée une “tontine”, dans le but de permettre à ses adhérentes de pouvoir payer des funérailles décentes. De cette tontine, naît alors la première mutuelle de la Guadeloupe, “le cuistot mutuel”, communément appelée les cuisinières. Depuis lors, la fête des cuisinières est célébrée chaque année en août, jour de la Saint-Laurent, patron des cuisinières. Elle commence par une longue procession à travers la ville de Pointe-à-Pitre, où près de 200 cordons bleus défilent vêtues de leurs plus belles robes traditionnelles. La fête se poursuit par un déjeuner dans une ambiance de danses et de chants traditionnels.
« Le but, explique Jean-Claude Senneville, directeur de Solidarité DOM-TOM est d’implanter cette tradition dans la région et de promouvoir aussi la culture ultramarine à travers l’art culinaire. Nous attendons près de 400 personnes. Outre le repas, les convives pourront découvrir une exposition – vente de peinture de Nathalie Romero, de l’artisanat caribéen avec Jacky Amisodarun et apprécier des danses traditionnelles grâce à la participation des associations Racin’ et Métiss’Ka. »  

Infos : réservation sur place le jour même à partir de 12h30 - 04 67 45 70 30

Légende photo

Effervescence de spécialités culinaires.

Agenda Les manifestations signalées par ( sont gratuites

Maison pour tous 

Georges-Brassens

04 67 40 40 11 

FLM Tennis Tour mercredi 11 mars de 10h à 12h. Mise en place d’animations sportives autour du tennis afin de faire connaître le site “Fête le mur” sur le plateau sportif de l’école Louis-Armstrong.  (
Les rendez-vous de l’emploi : forum métiers et apprentissage jeudi 19 mars à partir de 9h30 avec Face Hérault.  (
Carnaval samedi 21 mars de 9h à 12h. Rassemblement sur la place Jacques-Brel. Partenaire : Réseau d’éducation prioritaire des Hauts de Massane.  (
Dimanche Evasion à Sigean le 22 mars à 8h.

Sortie familiale le 28 mars de 13h30 à 17h, dans le centre historique de Montpellier.

Dimanche de Massane oriental et arabo andalou, le 29 mars à 15h30, avec l’association la Rose des Sables.

Maison pour tous 

Marie-Curie

04 67 75 10 34

Soirée bugnes samedi 7 mars à 18h30 organisée par l’association Celleneuve Marche. (
Repas dansant vendredi 13 mars à 19h. Soirée aveyronnaise aligot animée par Dj El Pato.

Partenaires : Comité de quartier de Celleneuve, Celleneuve Marche, Pétanque Club.
Exposition Les Sariennes, du 16 mars au 17 avril de 9h à 12h et de 14h à 19h. Vernissage mardi 17 mars à 18h30. Sandrine Mondary présente ses toiles originales et ses poteries. (
Soirée cinéma samedi 21 mars à 20h sur le thème “Rires et frayeurs”. Programmation conçue pour un public de plus de 10 ans. La soirée débutera par un court métrage de 5 minutes produit et réalisé par des jeunes du quartier de Celleneuve. Partenaire : association Chamaré.

Maison pour tous 

Léo-Lagrange

04 67 40 33 57

Journée internationale des femmes : Improvisation théâtrale “La femme dans tous ses états” vendredi 6 mars à 19h30.  (
Thé dansant dimanche 8 mars à 15h.

Soirée des Restos du cœur “Le grand cabaret” vendredi 13 mars à 20h au théâtre Jean-Vilar avec 13 associations partenaires de la maison pour tous. Au programme, percussions et danses africaines, salsa, cirque, sardane, hip hop, magie, body fighting, chorale et danse country.

Carnaval “Tête en l’air” mercredi 25 mars de 14h à 17h, animé par le groupe Grail’oli. Partenaires : maison pour tous Léo-Lagrange, Ram, Francas, Thi Hinan, Défi, ASTM, Prévention Tam, Structure multi-accueils, Alci, Hérault sport, GFEN. (
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Légende photo colonne

Visite de chantier du parking en construction à Odysseum. Sa mise en service et celle du terminus du tram coïncideront avec l’ouverture du centre commercial en septembre. 

Le billet de votre élu

Perla Danan, adjointe déléguée au quartier

« Bien vivre près de chez soi grâce à l’implication de chacun »

Port Marianne continue à s’équiper et nous avons connu récemment  trois  évènements emblématiques : la présentation du projet de l’avenue de la mer : tramway, mixité sociale et économique, pistes cyclables et ramblas ; la décision du maire de donner à cette avenue, le nom de Raymond Dugrand, un homme à qui Montpellier doit beaucoup car il a anticipé le développement de la ville et jeté les bases de notre urbanisme actuel ; enfin, les associations sportives du quartier ont été réunies à l’initiative de Sophie Boniface-Pascal, adjointe au maire déléguée au sport. A travers leur présentation, nous avons pu voir à quel point, femmes et hommes se mobilisent pour que le sport fasse partie de notre quotidien.

C’est aussi cela, la magie de Montpellier : une permanente évolution qui veut maintenir le Montpelliérain au cœur des préoccupations. 
L’équipe municipale s’y emploie sans réserve. 

Contacts

 Perla Danan. maison pour tous 

Mélina-Mercouri, 842 rue de la Vieille-Poste. 

Tél : 04 99 92 21 68

 Chargé de mission au cabinet du maire pour 

le quartier : Fabrice Pages. Tél : 04 67 34 87 31
Article 1

L’avenue Raymond-Dugrand, sera complètement relookée en 2011. Elle se transformera en une véritable entrée de ville, intégrant le ligne 3 du tram.

De la ville à la plage

L’avenue, qui porte le nom de Raymond Dugrand qui fut adjoint au maire, délégué à l’urbanisme de 1977 à 2001, s’étire du rond-point Christophe-Colomb de Richter, jusqu’à l’autoroute A9, qui marque la limite entre Montpellier et Lattes. Elle bénéficie d’un environnement exceptionnel, bordée à l’ouest par la coulée verte du Lez et à l’est par celle de la Lironde. Cette voie, de 60 mètres de large et de d’1,5 km de long, va faire l’objet d’une restructuration complète, destinée à la transformer en une véritable rambla, accueillant, de part et d’autre, des immeubles conçus par des architectes de renom. L’objectif de cette transformation est de réaliser un lien structurant dans ce nouveau quartier multifonctionnel,  au sein duquel se mêleront logements, activités, espaces verts et équipements publics et privés. « Sur 1 500 m, explique Philippe Saurel, adjoint délégué à l’urbanisme, la ville va construire des immeubles design, dont les rez-de-chaussée accueilleront des commerces, les étages supérieurs des bureaux et les sommets, des logements. La ligne 3 du tramway servira de liaison nerveuse à cette épine dorsale sans précédent qui drainera tous les nouveaux quartiers ». Certains d’entre eux sont déjà achevés, d’autres en cours de réalisation, ou programmés à court et moyen terme. Au total, dans les 10 ans à venir, ils offrent la perspective de 6 000 nouveaux logements et 60 000 m² de bureaux. L’avenue sera somptueuse et vivante, lieux d’activités où les piétons seront rois, grâce à un espace central de 10 mètres de large.  

Une avenue urbaine

La première étape du programme de transformation de l’avenue s’est concrétisée par la réalisation du pôle d’affaires, situé sur la place Ernest-Granier. 32 000 m² sont déjà commercialisés sur les 56 000 m² prévus à terme. Il accueille Midi libre, la Serm, FDI, Bouygues immobilier, Pragma, Icade, l’Enccrf, des administrations et des commerces. Au nord de l’avenue, Richter, conçu par Adrien Fainsilber, est déjà achevé. C’est là qu’est implantée la faculté de sciences économiques et de gestion, réalisée par René Dottelonde. En face d’elle, des logements seront construits, sans toutefois détruire ce qui existe déjà. La ligne 3 du tram traversera le rond-point Ernest-Granier en 2011, là où sera implanté un hôtel 4 étoiles. 

Dans la partie médiane, Jacques-Cœur a été confié à l’équipe d’architectes montpelliérains Archimède, et le quartier Parc Marianne est réalisé par Architecture-Studio. A l’entrée, un immeuble de verre abritera le projet de “design center”, de RBC conçu par Jean Nouvel. Juste derrière sera construit le futur centre d’art contemporain. Dans le prolongement, un nouveau giratoire, le futur rond-point Picasso, amènera l’urbanisation jusqu’à l’A9. Rive gauche, au sud, conçu par l’architecte montpelliérain Pierre Tourre, sera aménagé en observant au plus près la mise en œuvre des principes du développement durable. Ces immeubles, dont certain seront en front d’avenue, seront livrés en 2011. République, quant à lui, fait l’objet d’un concours d’urbanisme lancé au premier trimestre 2009, pour des travaux débutant en 2012.

Cette réalisation, tout au long de l’avenue Raymond-Dugrand, ne se limite pas aux frontières de Montpellier, mais se prolonge bien au-delà, vers le sud, le long de l’avenue menant à la mer, sur les communes voisines de Lattes et Pérols. Là, commence le territoire d’intervention de la Communauté d’agglomération sur lequel travaille Bernard Reichen, Grand prix de l’urbanisme 2005, chargé de restructurer et de penser l’aménagement de cet axe se prolongeant sur plus de 5 km, jusqu’au littoral. La ligne 3 du tram l’irriguera jusqu’à Pérols, en passant par Lattes.

Légende photo

L’avenue Raymond-Dugrand, un projet conçu par Architecture Studio.

Article 2

Les associations sportives de Port Marianne réunies à Grammont ont planché sur le thème de la réussite éducative. Une réunion qui sera suivie par d’autres, au rythme de 3 à 4 par an.

« Bien dans leurs baskets »

Le 5 février, a eu lieu à Grammont la première réunion Consult sport, organisée à l’initiative de Sophie Boniface-Pascal, adjointe au maire déléguée au sport solidaire, en présence de Perla Danan, adjointe au maire déléguée au quartier. Y étaient conviées les associations subventionnées par la Ville, dont le siège est à Port Marianne, les associations subventionnées pour leur participation à la politique de réussite éducative de la Ville et les associations qui disposent de créneaux horaires pour leurs activités dans les installations sportives du quartier. 

Avant de leur donner la parole, l’adjointe au sport a rappelé aux quarante associations invitées, l’orientation de la politique sportive de la Ville en matière de réussite éducative et insisté sur leur rôle primordial dans le succès de ce projet. « Si les enfants sont si bien dans leurs baskets, a-t-elle précisé c’est grâce à vous et à votre engagement bénévole. Sans vous, le sport ne serait pas ce qu’il est à Montpellier. » Rappelant qu’elle faisait son possible pour satisfaire les demandes de locaux et de créneaux horaires, elle a demandé à ce que, des regroupements d’activités soit mis en place : « Je souhaiterais, dans la mesure du possible, que les clubs se mutualisent. » Un moyen de rationaliser les différentes offres de disciplines et de résoudre de façon pragmatique toutes les contraintes matérielles et pécuniaires. La réunion, pendant laquelle un repas “de sportifs” a été servi, était dédié, selon les propos de Sophie Boniface-Pascal « à la convivialité avant tout ». Les réunions de travail vont se poursuivre au rythme de 3 à 4 par an, pour permettre de décliner le sport solidaire et la réussite éducative à Port Marianne.
Légende photo

Ces réunions seront déclinées dans tous les quartiers.

Brèves

Des travaux à Grammont
Au centre équestre, une zone d’isolement pour le soin des animaux va être construite et le drainage des carrières amélioré. Des toilettes publiques sont en cours de réalisation à proximité des terrains de football 9, 10 et 11 et les vestiaires du terrain 1 sont en réfection. 

Grands Grès

Les jardins familiaux des Grands Grès, situés rue de la Plauchude (perpendiculaire à l’avenue de Grammont) compte maintenant 120 parcelles de 110 m².  L’inauguration de cette toute dernière tranche de 20 lopins de terre prêts à cultiver est prévue le 14 mars à 11h.
Agenda Les manifestations signalées par ( sont gratuites

Maison de quartier 

Pierre-Azéma 

04 67 02 48 52

Thé dansant, organisé avec le comité de quartier Les Aubes-La Pompignane, le 29 mars de 15h à 18h.  (
Maison pour tous 

Mélina-Mercouri

04 99 92 23 80

Portraits de femmes. Exposition du 2 au 7 mars, dans le cadre de la  journée internationale des femmes, du lundi au vendredi de 9h à 12h30 et 14h à 19h30 (18h30 le vendredi).  (
Théâtre d’improvisation, le 6 mars à 21h, dans le cadre de la  journée internationale des femmes. La Cie des Sherpas improvise sur le thème de la femme. 

Soirée Chants D’elles, par la Cie Les aléas de la chanson, le 7 mars à 21h, dans le cadre de la  journée internationale des femmes. Spectacle inspiré du répertoire de Barbara. Sur réservation.  (
Demain le monde. Exposition sur les enjeux du développement durable et l’avenir du monde, proposée du 9 au 13 mars, par l’association étudiante l’Ouvre Tête, dans le cadre de la semaine de l’environnement.  ( 
Soirée Mots d’elles. Moulins à paroles, pièce d’Alan Bennett, par la Compagnie des Nuits Partagées, le 15 mars de 17h à 18h30. Réservation : 04 99 92 23 80

Conférence sur la botanique, de Josiane Ubaud, organisée par l’association CFPO Thalhièr Parlar, le 18 mars à 18h, sur le thème de la connaissance et l’usage des espèces sauvages de plantes en milieu occitan.(
Vocalissimo. Stages, ateliers, conférences et animations autour du chant et de la technique vocale, organisés par le Festival de la voix, les 21 et 22 mars, de 9h30 à 19h30. 

Infos : lionellicini@festivaldesvoixdemontpellier.com
Mélodies toxiques, cabaret de chansons réalistes des années 30, présenté par la Cie du Théâtre des Treize Vents, le 26 mars à 21h. Réservations 04 99 92 23 80.  (
Le soleil et la mer. Carnaval, en jaune et bleu, sur le thème de la Méditerranée, le 28 mars, de 9h45 à 12h30, avec la participation des enfants des écoles Blaise-Pascal, Painlevé et Sarah-Bernhardt, accompagnés de musiciens et d’acrobates. Départ de l’école Blaise-Pascal et arrivée à la maison pour tous Mélina-Mercouri pour le spectacle final.  ( 
Soirée cubaine, le 28 mars à 19h, organisée par  l’association Montpellier Cuba solidarité. Exposition, repas dégustation de spécialités, chants, musique et salsa.

Inscription : 04 67 22 41 31
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Vies de QUARTIER
Près d’arènes
Saint-Martin - Aiguerelles Cité Mion - La Rauze - Tournezy
Légende photo colonne

Le gymnase Busnel refait à neuf. Le sol est désormais en caoutchouc recyclable et l’étanchéité a été renforcée. Il sera inauguré le 20 mars.

Le billet de votre élu

Annie Bénézech, adjointe déléguée au quartier

« Un dispositif est mis en place pour mieux vivre ensemble »

Il arrive souvent que certaines ou certains d’entre nous se retrouvent devant des situations difficiles ou bloquées, et que ces souffrances s’expriment parfois par des incivilités ou des nuisances. La volonté de madame le maire est d’agir en profondeur sur les différentes causes de ces difficultés. Nous savons tous que les meilleures réponses sont parfois complexes, et toujours très diverses, pour pouvoir être bien adaptées à chacun. C’est pourquoi nous mettons en place tout un dispositif associant les collectivités locales, les maisons pour tous, les comités de quartiers, et tous les acteurs présents (commerçants, associations, syndics, personnalités), afin de mieux coordonner les efforts de tous, apporter des solutions favorables et durables là où elles seront utiles pour le mieux vivre ensemble. Quels que soient les endroits, les générations, les cultures, c’est l’affaire de tous. La qualité de vie de chaque habitant est liée à celle de tous les autres. Et le but, c’est de l’améliorer en pensant aux générations futures.
Contacts

  Annie Bénézech. Maison pour tous l’Escoutaïre. 

67 rue des Razeteurs. Tél : 04 67 65 59 99

 Chargé de mission au cabinet du maire pour 

le quartier : Julien Bonhomme. Tél : 04 67 34 71 76
Article 1

Paul Génelot peut être considéré comme un historien. Son terrain de prédilection est le monde ferroviaire, dans lequel il a fait toute sa carrière.

L’homme des trains 

Le bureau de Paul Génelot a longtemps ressemblé à une caverne d’Ali Baba. Cet historien du rail a accumulé depuis cinquante ans près de 50 000 documents, touchant de près ou de loin au monde ferroviaire. Il faut dire que les trains, Paul est tombé dedans tout petit ! Son père, Georges, était chef de gare. La famille à longtemps déménagé au gré des mutations le long des lignes SNCF des Alpes, du Forez... Il a déjà raconté ce monde des agents de train dans Ceux des gares, un ouvrage de souvenirs, paru il y a cinq ans. C’est un passionné, qui, lui aussi a embrassé la carrière ferroviaire. 

Transmettre le passé

Au fil des années, il a également cultivé une autre passion, celle de la photographie. Ce qui lui vaut d’avoir accumulé 12 000 clichés de trains, gares, lignes… Mais aussi des événements (l’arrivée de Joséphine Baker à Montpellier), des catastrophes aussi. La plus ancienne vue date de 1958. Paul Génelot a confié ses trésors au comité d’entreprise de la SNCF. Il sait qu’il en fera bon usage. Quand aux 30 000 autres documents (papier ceux-là), il en a fait don aux Archives municipales il y a peu de temps. Paul Génelot ne veut pas que ces morceaux d’histoire disparaissent quand il ne sera plus là. Il a toujours en mémoire la dispersion de centaine de cartes postales très rares, à la mort d’un ami collectionneur, par des enfants indifférents à leurs valeurs. Les 4 500 cartes postales de Paul et les 350 affiches ferroviaires ne subiront pas le même sort. 
Sa collection de documents lui permet d’aider les personnes qui étudient les chemins de fer et surtout, depuis qu’il est à la retraite, d’écrire. Cette envie de transmettre, de raconter son métier, le monde du rail et les hommes qui y ont travaillé a débouché sur de nombreux ouvrages, notamment une monographie de la gare de Montpellier. Depuis quelques temps, Paul Génelot délaisse les livres d’histoire du chemin de fer au profit d’histoires qu’il imagine. Son dernier ouvrage, publié aux éditions Lacour, est un recueil de six nouvelles intitulé Un train de bonnes nouvelles. L’historien du rail ne peut s’empêcher de revenir à sa passion.  

Légende photo

Une vie consacrée aux rails.

Article 2

L’Olympic football club La Rauze est créé depuis l’été dernier. L’équipe est déjà bien placée dans le classement. 

Nouveau club à Béal

Cela faisait bien deux ans que l’idée de créer une association de foot à La Rauze était dans l’air. Lahcène Ameur l’a fait en juillet dernier. « Il y a une trentaine de personnes qui ont répondu présent, indique-t-il. Ils ont entre 18 et 40 ans. L’Olympic football club La Rauze s’entraîne tous les mardis et jeudis de 20h à 22h au stade Claude-Béal. Le président est assez satisfait des premiers résultats de l’équipe : « En Coupe de l’Hérault, nous sommes parvenus jusqu’en 16e de finale. Notre début de saison est positif puisque nous sommes bien placés pour monter en Promotion d’honneur B. »  

Comme toutes les associations qui démarrent, l’OFC La Rauze souffre de manque de moyens. « Pour le moment, j’en suis de ma poche, constate Lahcène Ameur. Mais la première année d’une asso, c’est toujours un peu comme ça, je pense. » Enfant du quartier, il se souvient qu’adolescent, il jouait au club de foot La Rauze avec ses copains. Aujourd’hui, il réalise la complexité de s’occuper d’une association et l’investissement qu’elle exige. « Je n’ai pas assez de place chez moi pour entreposer le matériel. Je le mets chez ma mère. Ce n’est pas toujours évident, je cherche donc un local. Nous pourrions nous en servir aussi comme salle de réunion de l’association. » 

Infos : 06 78 45 39 70 

Légende photo

Les joueurs s’entrainent deux soirs par semaine. 

Article 3

La maison pour tous Boris-Vian présente une exposition sur l’Afrique, ouverte aux scolaires. 

L’Afrique s’expose

La maison pour tous Boris Vian accueille dans ses murs une exposition culturelle sur l’Afrique de l’ouest, du 23 au 27 mars. Cet événement est réalisé en partenariat avec l’association Lafi Bala. L’exposition est bâtie autour de cinq thèmes principaux : la vie quotidienne, l’habitat et l’organisation sociale, les jeux, l’alimentation et la vie culturelle. Des panneaux, des films, des objets et des photos permettent au public de découvrir cette partie du continent africain. Et de justifier le proverbe africain : « Si tu diffères de moi, loin de me nuire, tu m’enrichis ». Cette exposition est également à destination des établissements scolaires. Elle propose aux enseignants cinq malles pédagogiques qui permettent de développer des animations. Par exemple, sur la partie jeux, les élèves peuvent s’initier à la pratique de l’awalé ou bien découvrir les différents instruments de musique comme le goni (guitare africaine). Il peut s’agir aussi de sensibiliser les jeunes aux différences de cultures et leur permettre de se situer sur la planète par rapport aux pays du sud (niveaux économique, social, culturel). L’exposition est accessible aux élèves à partir des classes de CP jusqu’au CM2. Les collèges sont aussi concernés (classes de 6e et 5e). Les temps sont adaptables. Les écoles peuvent s’y rendre à deux classes. L’exposition est ouverte de 9h à 12h et de 14h à 19h sauf le vendredi jusqu’à 18h. 

Infos : 04 67 64 14 67 ou 04 67 64 19 18

Légende photo

Découvrir le quotidien.

Agenda Les manifestations signalées par ( sont gratuites

Maison pour tous 

l’Escoutaïre 

04 67 65 32 70

Soirée cabaret. Mélodies toxiques, tour de chant déjanté d’Isabelle Furst le 6 mars à 20h. Partenaire : Théâtre des Treize Vents. 

Repas dansant costumé le 7 mars à 19h30. Organisé par le Comité de quartier “A l’Ecoute St Martin”. 

Démonstration de peinture sur porcelaine le 23 mars à 15h30 et à 18h organisée par l’association Bergamote. 

Sortie au Perthus le 29 mars à 8h, organisée par le Comité de quartier “A l’Ecoute St Martin”. 50 places maximum. Réservation avant le 18 mars.

Maison de quartier 

Jean-Pierre-Caillens 

04 67 42 63 04

Soirée dansante. Salsa Cubana le 13 mars à 20h. Avec le groupe Conjunto Jaleo. 

Réservation obligatoire.  (
Maison pour tous 

Boris-Vian 

04 67 64 14 67

Apéro-théâtre d’improvisation le 6 mars à 18h30. Un moment ludique et convivial avec l’association Scénofolies.  (
Exposition sur l’Afrique de l’Ouest du 23 au 27 mars de 9h à 12h et de 14h à 19h. Exposition artisanale, culturelle et pédagogique. (   
Encadré

On se mobilise ! 

Du lundi 16 au vendredi 20 mars, la maison pour tous l’Escoutaire organise une vente de billets de tombola au profit du Sidaction. Le tirage a lieu vendredi 20 mars à 18 heures. Une exposition sur le thème de la femme est également organisée dans le même temps. Il s’agit d’une initiative du secteur adolescent. Le 4 mars, à 14h, les jeunes ont également prévu une discussion-débat avec des représentants du Planning familial. 

Un collage dans l‘espace

Du 13 mars au 2 avril, le Fruc expose les œuvres d‘Igor Sacharow-Ross, spécialement conçues pour ce lieu, son contexte et son architecture. L‘installation avec du son et des projections vidéo est visible tous les jeudis et vendredis de 18h à 20h et sur rendez-vous. Le vernissage a lieu le 13 mars à 18 heures en présence du Consul honoraire d’Allemagne, Martin Andersch et sera suivi d’une conférence du critique d‘art Klaus Speidel. 

Infos : Fruc. 3 bis rue Labbé 04 67 42 59 40
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Article 1

Avec Hispanique Espagne, le Pavillon populaire se plonge dans une vaste rétrospective de la photo hispanique, du 18 mars au 24 mai.

Ô voisine ! 

Deux cents (petits) kilomètres séparent Montpellier de l’Espagne... De cette Espagne apparemment immuable de la première moitié du xxe siècle (qui s’efface pourtant doucement), dont témoigne l’œuvre de José Ortiz-Echagüe, à l’exubérance artistique de la “Movida” post franquiste, vue par 10 regards originaux tels Ricky Davila, Xurxo Lobato ou Isabel Munoz, l’exposition Hispanique Espagne qui se tient au Pavillon populaire, sur l’Esplanade, du 18 mars au 24 mai, nous conduit, tirage après tirage, jusqu’à l’ouverture du pays sur le xxie siècle. Depuis plus de 20 ans, Montpellier photo-visions, la Galerie photo et le Pavillon populaire, tissent des liens toujours plus étroits avec les plus importantes institutions artistiques et culturelles espagnoles. 

A Montpellier, les plus grands noms de l’image ibérique ont été montré au public. Souvent lors d’avant-premières, qui les ont fait connaître ensuite en France et en Europe. L’exposition Hispanique Espagne se déroule en parallèle de la Comédie du livre 2009, les 22, 23, et 24 mai et dont le pays à l’honneur cette année est l’Espagne. L’entrée est libre.

Infos : Pavillon populaire, 04 67 66 13 46. Ouvert du mardi au dimanche de 11h à 18h45

Légende photo

“Esthétique flamenca”, une exploration du mouvement.
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Article 1
L’office de tourisme de Montpellier fête son centenaire. L’accueil et la promotion sont l’affaire de tous ! Telle pourrait être sa devise en cette année 2009.

L’adresse sourire 

«Le 14 juin prochain, l’office de tourisme de Montpellier fêtera ses 100 ans. 100 années passées à faire de Montpellier une ville incontournable. 100 années qui font désormais de l’office de tourisme un acteur économique local essentiel », témoigne Fanny Dombre-Coste, adjointe au maire et présidente de l’office de tourisme. 
Profitant de son centenaire, l’office de tourisme place cette année sous le signe de l’excellence de l’accueil et du sourire, afin de faire de chaque Montpelliérain un ambassadeur de sa ville : « Il s’agit de séduire davantage encore les touristes qui, plus que jamais, s’attachent à la qualité des prestations qui leur sont proposées, souligne le maire, Hélène Mandroux. Pour cela, je reste très attentive à l’arrivée de grands événements, sportifs ou culturels, comme d’équipements nouveaux, qui contribuent à valoriser la destination. »

Montpellier est attractive pour sa vitalité et sa modernité. Il s’agit aujourd’hui de se réinventer pour rechercher de nouvelles clientèles, notamment les clientèles d’affaires et étrangères et de mettre en avant l’offre haut de gamme, en développement régulier depuis 2 ans. Proposer une offre famille au regard des nouvelles infrastructures de loisirs ou travailler sur des prix attractifs pour les périodes dites creuses sont d’autres leviers sur lesquels agir.

Sur le net 

L’office de tourisme de Montpellier se dotera, avant la fin de l’année, d’une centrale de réservation sur Internet. Il proposera ainsi de l’hébergement sec, des séjours ou produits sur mesure ou clés en main, des activités culturelles ou de loisirs… Par ailleurs, le site, totalement refondu, intègrera les fonctions du web 2.0, afin d’inciter les internautes à commenter leurs séjours à Montpellier. Un expert les aidera à mieux s’organiser. Selon leurs motivations, ils accéderont à plusieurs thématiques : tourisme jeunes, tourisme d’affaires, tourisme exclusif, créatif, sportif, tourisme en famille, apprendre le français langues étrangères… L’évolution de l’office vers toujours plus de professionnalisation est révélatrice de l’importance du tourisme dans notre économie. « Le tourisme représente 15 % du PIB de notre région, c’est un pilier de notre économie, rappelle Marc Dufour, adjoint délégué au développement économique et commercial. L’office, financé à 80 % par la Ville, est le bras armé de notre politique dans ce domaine. » Il poursuit : « Il faut donner à Montpellier toute sa place dans la Méditerranée. Cette zone capte 32 % du tourisme mondial. L’Europe, un peu plus de 50 %.» Et le président du Comité régional du tourisme, Frédéric Lopez, de conclure : « Si toute les villes du LR avait compris, comme Montpellier, l’impact d’un travail en profondeur, à l’année, la moitié du pari serait déjà gagnée. »
Infos : www.ot-montpellier.fr et 04 67 60 60 60

Légende photo

Près de 200 personnes ont donné le sourire à Montpellier.

Brève

Chasse au trésor sur www.ot-montpellier.fr 

Le 27 juin prochain, une chasse au trésor “grandeur nature” dans l’Ecusson, marquera les festivités du 100e anniversaire de l’Office de tourisme de Montpellier. Le trésor à gagner est un séjour à Fès, l’une de nos villes jumelles, pour 2 personnes. Au préalable, deux étapes intermédiaires sont proposées : Dès le 3 avril, la chasse au trésor multimédia est mise en ligne sur www.ot-montpellier.fr. Il s’agit de répondre à une série de questions concernant Montpellier et son patrimoine. Trois niveaux sont proposés : junior pour les 6-12 ans, aventurier, et chasseur de trésor pour les plus confirmés. Les joueurs gagnent aussi des indices, ainsi que des dotations pour la chasse au trésor du 27 juin. Rappelons que depuis le 4 février, des Ludoparcours, itinéraires de découverte de la ville, ont été mis en place. Ils permettent d’ores et déjà de gagner des indices.

Encadré

Chiffres clés 2008

L’activité touristique à Montpellier est estimée à 5 millions de journées de consommation, pour un chiffre d’affaires induit de près de 500 millions d’euros. En 2008, l’Office de tourisme, c’est : 484 000 visiteurs (dont 28 % d’étrangers), 25 000 participants aux visites guidées et 1 276 city card vendues. Parmi les visiteurs français, 35 % sont de Montpellier.  

Article 2

« Très vivement recommandée »
Le Guide Vert Languedoc Roussillon 2009 attribue une 3e étoile à Montpellier. Cela signifie que la ville est « très vivement recommandée ». Explications avec Amaury de Valroger, éditeur du guide Michelin.

Quels critères ont été déterminants pour cette attribution ?
Notre équipe a retenu le dynamisme démographique et économique de la ville, la richesse patrimoniale de l’Ecusson et d’Antigone, la rénovation du musée Fabre et sa collection Soulages, la serre amazonienne et Odysseum qui propose une offre de loisirs complémentaires avec notamment Mare Nostrum. Montpellier est une ville qui bouge et pour laquelle la qualité d’accueil et l’accessibilité avec le tram et Vélomagg se cumulent pour marquer des points positifs.

Quel est l’impact d’une 3e étoile ?
Le guide Michelin est vendu à 2,5 millions d’exemplaires dans le monde et celui du Languedoc-Roussillon arrive en seconde position des guides les plus achetés, derrière la Bretagne. Avec une 3e étoile, Montpellier va constituer une destination idéale pour les courts séjours. Notre guide sert d’appui pour permettre aux touristes de choisir leurs voyages.
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Cinésciences. Le festival, du film scientifique en LR occupe les écrans du CRDP et du centre Rabelais du 19 au 21 mars. 

Poules, dents : 
rien d’incompatible !

On vit une époque formidable. Aujourd’hui même, les poules ont des dents ! Du moins à Nantes, en laboratoire. Pensions-nous voir cela de notre vivant ?

Des gènes dentaires existent chez l’oiseau, issus d’un lointain ancêtre, l’archéoptéryx. “Silencieux”, ils peuvent être réactivés. Une greffe de cellules cérébrales embryonnaires de souris sur le cerveau d’un embryon de poulet est ainsi réalisable. Si l’on n’interrompait pas le développement de l’animal, on obtiendrait une poule dentée. Un sacré coup porté à une proverbiale idée du temps qui passe ou un débouché pour la pâte dentifrice ? Plus sérieusement, ces recherches permettent de comprendre l’origine de malformations congénitales.

C’est à ce genre de découvertes inattendues que la 3e édition de Cinésciences, le festival gratuit du film scientifique en LR - organisé par l’association ConnaiSciences, le Cirad et Agropolis international - invite le public, du 19 au 20 mars au CRDP (scolaires) et du 20 au 21 mars au centre Rabelais (grand public), dans le cadre de l’année mondiale de l’astronomie et de l’année Darwin. A travers l’image, Cinésciences permet aux néophytes que nous sommes de mieux comprendre l’univers qui nous entoure.   

Entre cellules et astres

Toutes les espèces appartiennent à une seule et immense famille. Alors, pourquoi a-t-on des mains, des ailes ou des nageoires ? Les bactéries ont déjà été domestiquées par les fromagers et les vignerons. Demain, leurs pouvoirs extraordinaires dépollueront nos marées noires ou soigneront le cancer. L’homme est-il plus “évolué” que l’une d’entre elles ? La première exoplanète (hors de notre système solaire) a été découverte en 1995. Où en sommes-nous aujourd’hui ? « La terre est le berceau de l’humanité, mais passe-t-on sa vie entière dans son berceau ? » Quel est le futur de l’aventure spatiale ? Autant de choses que nous avons toujours voulu savoir sur l’espèce, sans jamais oser espérer une réponse…

La terre disparue, quatre sondes humaines évolueront encore dans l’espace, porteuses de messages enregistrés, ultimes extraits de la fabuleuse (ou anecdotique) aventure humaine. Cela rend modeste. Ou le devrait.
Infos : ConnaiSciences, institut de botanique, 04 34 26 81 30 et www.connaisciences.fr
Légende photo

Homme ou bactérie, qui est le plus évolué ?

Brèves

Printemps des poètes

La 11e édition du Printemps des poètes se tient du 2 au 15 mars, salle Saint-Ravy à Montpellier et dans divers lieux de la ville et de la communauté d’Agglomération.

La manifestation va à la découverte de la poésie contemporaine, à travers des performances de poètes qui croisent leurs mots avec la danse, la vidéo, la musique… 
A Saint-Ravy, la première semaine, deux représentations ont lieu chaque jour : à 18h30, la poésie s’exprime de façon directe, sans spectacle ni artifice. A 21h, les propositions faites au public sont axées sur la mise en scène, avec de multiples intervenants. La deuxième semaine est davantage tournée vers la présentation d’installations plastiques, la quinzaine se clôturant par un spectacle. En plus de la salle Saint-Ravy, le Printemps s’installe dans le réseau des médiathèques de Montpellier agglomération, avec des rencontres, ateliers d’écriture, expositions et contes, dans les maisons pour tous et à la Maison des relations internationales. Partout, c’est entrée libre en poésie ! 

Infos : www.montpellier.fr
Bar des sciences

L’espace science/culture de l’université Montpellier 2 propose un nouveau voyage au centre de la science à travers une question fondamentale : A quel âge est-on vieux ? Un thème sur lequel les jeunes générations auront tout loisir de méditer. C’est au Baloard, boulevard Louis-Blanc, le 25 mars à 20h30. Entrée libre.
Infos : www.barsciences.fr 

Dimoné

Le chanteur inspiré montpelliérain Dimoné sort un nouveau CD, Madame Blanche. Pour se faire une idée, l’écouter se raconter : « Je dame la piste encore vierge de vos empreintes pour cette madame Blanche digitale qui vous fait de l’œil et qui, dans un moment de pause, m’a fait fermer les miens. » Ou le défi enfin relevé du phrasé Gainsbourien, laissé lettre morte depuis 18 ans.

Infos : myspace.com/dimonelesite
GM galerie

Passage n°4, exposition d’art contemporain d’œuvres de Sylvia Schildge se tient jusqu’au 14 mars à la GM galerie, 8 rue du Cheval-Vert. Horaires : du mardi au samedi, de 15h à 19h et sur rendez-vous.

Infos : 04 99 06 07 94, gm.galerie@wanadoo.fr et www.gmgalerie.com
Maîtres enchanteurs

La 14e édition de Mille chœurs pour un regard, le 29 mars à 17h, église Saint-François, place Carnot 
est organisée par l’association Rétina France, qui fête ses 25 ans. Des milliers de chorales accaparent salles et églises avec des centaines de concerts donnés partout en France pour fêter l’opération. Trois chorales sont en concert à Montpellier : Cantilène, le chant de la Mosson et la chorale de l’aqueduc. Le ténor Ruben Velãzquez a décidé de soutenir l’association Rétina France, reconnue d’utilité publique, en parrainant ce grand événement choral et en offrant à toutes les chorales participantes sa chanson Ultreia et Suseia (Va plus loin, va plus haut), qu’elles peuvent intégrer à leur répertoire. 

Infos : 04 67 03 14 67, François Bredoux. Permanence 6 rue Maguelone, le dernier jeudi de chaque mois, de 14h à 17h. Programme complet sur www.retina.fr
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Rirologie ou le discours des queues rouges, réflexions sur le bouffon, 
est en création au théâtre Jean-Vilar, du 4 au 7 mars.

Bien réussir sa folie

Rirologie ou le discours des queues rouges fait de la scène un ring pour trois candidats au titre de bouffon, éveilleur de consciences et pourfendeur d’idées reçues. Cette compétition sublime et grotesque questionne notre regard sur la folie, dans une société obnubilée par la norme. 
Alors que l’on célèbre les funérailles d’un auguste personnage, trois membres de la “guilde des bouffons”, s’entre-déchirent. Entre hystérie et dépression, leurs joutes sont censées mettre en place un projet de société « vraiment incroyable ». Le trio renvoie une image déformée et déformante de notre monde et découvre la jubilation du pouvoir, la tyrannie toujours possible, le chaos, l’absurdité. 

Le rire salutaire 

Shakespeare eut souvent recours à la figure traditionnelle du fou du roi, afin de provoquer les puissants. Ce personnage bénéficie d’un espace de liberté plus important que les autres, car sa parole, “folle”, peut de fait être aisément réfutée. 

Aujourd’hui encore, on organise la fête des fous : Carnaval ! C’est le moment de l’année où l’on échange vêtements et identité pour le bienfait du corps social. L’inversion des codes donne la parole (et le pouvoir) à ceux qui ne l’on pas habituellement et produit un défouloir jubilatoire, synonyme de pulsion de vie.

De même, selon le philosophe Gérard Gueize, « le bouffon est celui qui désacralise et inverse les signes. La raison n’est plus qu’une folie déguisée. Témoin révélateur du monde, porteur d’une lucidité désespérée, il fait rire mais n’est pas gai. » 

Malheur à ceux pour qui Carnaval n’a pas de fin. L’aliénation conduit alors tout droit à l’enfermement. Pour François Tosquelles, psychiatre catalan (1912-1994) et l’un des inventeurs de la psychothérapie institutionnelle, « La qualité essentielle de l’homme, c’est d’être fou. Les fous que l’on met dans les asiles psychiatriques sont donc des types qui ratent leur folie. »

Rirologie ou le discours des queues rouges est une coproduction de la Cie des Lumas, du théâtre des Célestins (Lyon), du théâtre Scène nationale 61 (Alençon) et du Théâtre Jean-Vilar de Montpellier. 

Infos : 04 67 40 41 39

Légende photo

Sublime et grotesque.
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Au doigt et à Louis. L’exposition rend compte du système créé par Louis Braille, du 30 mars au 4 avril, à l’hôtel de Ville.

Vivre sans voir

Joyeuse, informative, interactive et accessible à tous les publics, l’exposition itinérante commémorative des 200 ans de la naissance de Louis Braille, inventeur du système qui porte son nom, intitulée Au doigt et à Louis, sera à Montpellier du 30 mars au 4 avril, dans le hall de l’hôtel de Ville.  

L’histoire de cette découverte - au cœur de l’engouement des années 1800 pour la cryptologie, le déchiffrage des langues anciennes (Champollion déchiffre les hiéroglyphes égyptiens vers 1822) et les prémices de la sténo - ainsi que tous les aspects de la vie quotidienne de ceux qui « vivent sans voir », sont présentés. 
Panneaux, documents vidéo et sonore, mobilier conçu afin de proposer une découverte tactile des contenus de l’exposition… le visiteur découvre des objets manipulables tout au long de son parcours. 

Avec Louis Braille, l’image tactile représente « la conquête d’une nouvelle frontière », la cécité n’étant qu’une « autre manière de partager le monde ». Sans en taire les difficultés, l’exposition affirme que « cette vie vaut la peine d’être vécue et conserve son caractère pleinement humain ». En douterait-on encore ?

Au doigt et à Louis est proposée par le Cinal, comité international pour la commémoration du bicentenaire de la naissance de Louis Braille. Les explications, les commentaires sont tous disponibles en français, anglais et espagnol. Le site est accessible aux personnes en fauteuil roulant. Entrée libre.
Infos : cinal@cinal.fr
Conférence de Bruno Liesen, salle des rencontres, le 31 mars à 18h.

Légende photo

Louis Braille.

Brèves

Concert humanitaire

Le 12 mars à Victoire 2, un groupe d’étudiants montpelliérains organise un concert humanitaire au profit de l’association DK handball cœur Afrique, fondée par Daouda Karaboué. Ce dernier est gardien de but du MAHB, champion de France et de l’équipe de France de handball, récemment championne du monde face à la Croatie et médaillée d’or aux JO de Pékin ! L’association aide les enfants ivoiriens par l’acheminement de matériels sportif, culturel, scolaire et médical. 

Infos : www.dk-coeur-afrique.com

Mora Vocis

Cet ensemble de voix de femmes solistes présente “Motet, polyphonies enluminées du manuscrit de Montpellier et de manuscrits européens des xiiie et xive siècles.” Présentation le 19 mars à 18h, à la médiathèque Emile-Zola. Concerts les 26 à 14h, 27 et 28 à 20h (Rdv sur le parvis de l’école de médecine pour une visite du manuscrit avant le concert) et 29 mars à 17h, à la Maison des chœurs. 

Infos : http://mora.vocis.free.fr

Les 400 courts

Les Rencontres du court, consacrées aux courts métrages, se déroulent du 27 au 29 mars, au centre Rabelais, à Montpellier. Au programme, une compétition d’une quinzaine de films en 35 mm, une rétrospective André S. Labarthe (en sa présence), une master class de Josée Dayan, une “Nuit du court” proposée par le GREC (Groupe de recherches et d’essais cinématographiques), ainsi qu’un programme lycéen en collaboration avec le CCAA (Centre de cure ambulatoire en alcoologie), baptisé “Les 400 courts”. En avant-première, le 25 mars, à l’université des sciences de Montpellier, carte blanche est donnée aux grandes écoles de cinéma (Femis, Louis Lumière, Le Fresnoy). Le Grand Prix est une dotation de plus de 10 000 euros. Le tournage du prochain film d’Olivier Vidal aura lieu pendant les Rencontres, samedi 28 mars. A cet effet, l’association recherche des figurants. Une séance gratuite aux Rencontres du Court leur sera offerte.

La Ville est partenaire de la manifestation.

Informations et réservation des billets : www.rencontresducourt.fr  
Contact tournage : figuration@rencontresducourt.fr
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Poète surréaliste, anarchiste, le père de Nestor Burma est né il y a 100 ans à Montpellier. Dans ses souvenirs, il a longuement évoqué sa jeunesse au Clapas. 

Les jeunes années de Léo

C’est au 6 rue du Bassin, à Celleneuve, le 7 mars 1909, que Léon Malet voit le jour dans un milieu modeste. A trois ans il est recueilli par ses grands-parents maternels après la mort de ses parents de tuberculose. Le grand-père, Omer Refreger, est tonnelier. Contrairement à sa femme qui ne sait ni lire ni écrire, c’est un grand lecteur. Il transmet au petit garçon son amour des livres et lui fait découvrir les romans de capes et d’épées de Dumas et Michel Zévaco. « Sans ce papé, je n’aurais peut-être jamais écrit et mon plus grand regret, c’est qu’il est mort alors que je n’avais rien publié. J’aurais tant aimé lui donner cette joie » écrit-il dans ses mémoires, La vache enragée. Léon est un enfant sage et solitaire qui s’enthousiasme pour le cinéma qu’il découvre au Pathé, près de l’Esplanade et à l’Athénée, au 13 rue Boussairolles. Il va à l’école Auguste-Comte, rue Emile-Zola puis intègre l’école primaire supérieure Michelet, aux abords de l’Esplanade. Mais l’école ne l’intéresse pas et il la quitte très jeune. Léon Malet veut être chansonnier et, comme ceux de la Butte Montmartre, il fume la pipe dès 14 ans. Son grand-père refuse énergiquement de le laisser  tenter sa chance à Paris. L’adolescent se fait embaucher comme apprentis-vendeur au magasin de tissus Bokanowski, dans la Grand-rue. C’est le premier des nombreux métiers qu’il pratiquera tout au long de sa vie. 
Un bon client ...

Dans ce Montpellier des années vingt, l’adolescent découvre en même temps l’amour physique et l’engagement politique. C’est dans une maison close de la rue Fontaine qu’il connaît, à 14 ans, sa première expérience sexuelle. « On pénétrait de plain-pied dans une espèce de salle à manger, se souvient soixante ans plus tard Léo Malet, où, autour d’une table ronde recouverte d’un tapis à franges, deux ou trois filles d’une plus ou moins grande beauté, très correctement vêtues, attendaient la pratique. J’en ai choisi une, à qui j’ai expliqué que j’étais puceau. Elle m’a dit : “on va arranger ça”. Et on l’a arrangé de la façon la plus normale possible ! » Par la suite, il fréquente assidument Chez Emma, un établissement plus officiel, derrière la gare. 

Ses années montpelliéraines le mettent en contact avec la pensée anarchiste. Il retrouve tous les jeudis, au bar la Prolétarienne, rue Bruyas, un groupe d’études socialistes, animé par les anarchistes et les socialistes. C’est à ses nouveaux amis qu’il doit son diminutif. Il fait la connaissance d’André Colomer, un journaliste parisien, venu donner une conférence à Montpellier. Chaque semaine, Colomer envoie à  son jeune camarade un paquet de l’Insurgé, le journal anarchiste qu’il édite. Tous les dimanches, Léo le vend à la criée dans les rues du Clapas. 

Candidat anarchiste à Montpellier

Le jeune homme n’oublie pas son désir de rejoindre Montmartre, « ma terre promise à moi (…) J’ai pris une décision, et fin novembre 1925 (…) sans rien dire à personne, j’ai pris le train pour Paris ».  A 16 ans, Léo Malet réalise son rêve. Il débute à la Vache Enragée, un cabaret montmartrois, le 25 décembre 1925. Il ne rencontre que peu de succès et abandonne au bout de quelques années. André Breton le fait entrer dans le groupe des surréalistes et l’encourage à publier ses poèmes, certains illustrés par André Masson ou Magritte. Il invente des objets miroirs et adepte du collage, il a l’idée d’une technique complémentaire : le décollage. Un procédé qui consiste à arracher une affiche de manière à faire apparaitre fragmentairement celle ou celles qu’elle recouvre. A cette époque, il fréquente Salvador Dali (qui lui donne la table sur laquelle Malet va écrire toutes ses œuvres). Jacques Prévert est son témoin, quand il épouse Paulette Doucet en 1940.  

Jusqu’à la mort de son grand-père en 1931, Léo Malet revient fréquemment à Montpellier. Il collabore à quelques journaux locaux et se présente même aux élections législatives, comme candidat anarchiste antiparlementaire. A l’époque, il suffisait simplement de se déclarer candidat à la Préfecture pour se présenter et avoir accès aux panneaux électoraux. « Nous étions deux ou trois du groupe libertaire à nous présenter, avec la consigne : « ne votez pas ». On ne risquait pas d’être élu… » 

Déporté dans un camp de travail allemand, il revient à Paris en 1941. Il commence à publier des romans policiers à l’américaine sous les pseudonymes de Frank Harding et Léo Latimer. C’est en 1943 qu’il signe sous son vrai nom 120, rue de la Gare, la première enquête du “détective de choc” Nestor Burma, qui interviendra dans une quarantaine d’autres romans. Ce détective privé, “l’homme qui met le mystère K.O.” devient le double de Malet et traduit le côté anarchiste, acharné et amer de l’auteur. Dans la littérature policière, Léo Malet jette les bases du polar à la française. Son œuvre, placée sous le double sceau de l’humour et de la poésie, va inspirer tous les auteurs français de romans policiers. Il n’en devient pas plus riche pour autant. Les années de “vache enragée”ne manquent pas dans sa vie. En 1965, on le trouve bouquiniste sur les quais de la Seine. A la fin de sa vie, il n’écrit quasiment plus. Le décès de son épouse en 1981 marque un tournant. Il sombre dans la mélancolie et le désenchantement dont il témoigne dans Journal secret. Léo Malet meurt le 3 mars 1996, quelques jours avant son 97e anniversaire. 
Source : La Vache enragée. 
Léo Malet (1988). Léo Malet revient au bercail. Gilles Gudin de Vallerin et Gladys Bouchard (Actes Sud, 2007)

Légende photo
Léo Malet a 21 ans en 1930. Il découvre le surréalisme et abandonne l’ambition d’être chansonnier. (Fonds Léo Malet, Montpellier). 
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Montpellier est présente dans l’œuvre de Léo Malet. Il en fait le cadre d’une des enquêtes de Nestor Burma en 1967. 

La marque du Clapas

C’est en 1967 que Nestor Burma précise qu’il est natif de Montpellier, dans Nestor Burma revient au bercail. Délaissant pour la première fois Paris, le détective privé se retrouve au Clapas, sur les traces de la fille disparue d’un ancien de l’OAS. Le livre est un succès. Il est publié à 30 000 exemplaires et est épuisé en un mois. Quelques temps plus tôt, Léo Malet était venu faire des “repérages” à Montpellier, une ville qu’il ne reconnaît pas. « Je me sens trop étranger, là-bas », écrit-il. 
Néanmoins, ce « parigot-Languedocien » comme il se qualifie, puise dans sa région natale les noms de ces personnages : Pierre de Fabrègues, Albert Lavérune ou Pierre Montferrier. Plus directement, Léo Malet rend hommage à son grand-père, Omer Refreger, en choisissant ce pseudonyme pour les romans de capes et d’épées qu’il écrit dans les années 40. C’est sous ce nom également qu’il publie en 1944 Derrière l’usine à gaz, un polar qui a pour cadre Montpellier. Le héros, qui est un chansonnier, est mêlé à une sombre affaire et rencontre sur sa route des Chinois voulant récupérer de l’opium. 
Deux ans plus tard, Malet signe sous le nom de Lionel Doucet, La cinquième empreinte. Il y invente le personnage d’Hector Duclapas, un détective qui dirige l’agence Œil de Lynx  et dont la formule favorite est : « Un boulot signé Duclapas, c’est un boulot fait par un as ». Ce personnage revient en 1952 dans L’île de la mort. Cette fois, c’est Louis Refreger qui le signe. Louise était le prénom de la mère de Malet. 
En mai 1987, la Ville de Montpellier, dans le cadre de la Comédie du livre, a posé une plaque sur la maison natale de Léo Malet, en présence de l’écrivain. Lui qui n’aimait pas l’école, donne son nom à un établissement scolaire de la ville, deux mois avant sa mort. En 2005, son fils Jacques a légué à Montpellier quelque 4 000 documents qui forment le fonds Léo Malet à la médiathèque Emile-Zola. Cette dernière organise un colloque les 11 et 12 juin, dans le cadre du centenaire de la naissance de l’écrivain. Plusieurs aspects de son œuvre seront traités (la période surréaliste, les adaptations de ses romans, son œuvre policière). 

Infos : Médiathèque Emile-Zola. 218 Boulevard de l’Aéroport-International. 04 67 34 87 00

Léo Malet en dates
1909 : Naissance à Montpellier. 

1925 : Débute comme chansonnier à Montmartre. 

1936 : Ne pas voir plus loin que le bout de son sexe, poèmes surréalistes. 

1943 : Création de Nestor Burma dans 120, rue de la Gare.

1948 : Le Cinquième procédé, Grand prix de littérature policière. 

1954-1959 : Les nouveaux mystères de Paris, quinze enquêtes de Nestor Burma dans un arrondissement différent. Le plus célèbre est Brouillard au pont de Tolbiac. 

1967 : Nestor Burma revient au bercail.  

1982 : Tardi met en bande dessinée plusieurs romans de Malet. 

1988 : La vache enragée, mémoires.

1991-2003 : Guy Marchand incarne Nestor Burma à la télévision. 

1996 : Mort de Léo Malet à Chatillon, dans les Hauts-de-Seine.   

1997 : Journal secret. 

Légende photo

En 1987, Léo Malet revient à Celleneuve et assiste à la pose d’une plaque sur sa maison natale.
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Tlemcen et Montpellier viennent de poser les premiers jalons 
d’un jumelage qui sera officialisé au mois de juin.

Renouer les liens

Lorsqu’on évoque la ville algérienne de Tlemcen (nom berbère signifiant source), l’image qui s’impose à l’esprit est celle d’une cité d’arts et de traditions, aux vestiges historiques prestigieux et raffinés : les remparts de Mansourah, le palais royal d’El-Mechouar, la grande mosquée, le plateau de Lalla Setti, ou les grottes de Beni-Add.

En janvier, Hélène Mandroux, accompagnée d’élus, a été invitée à rencontrer les autorités locales tlemceniennes, en vue de signer le protocole d’intention de coopération entre les deux villes. Au cours de ce séjour, la délégation montpelliéraine, composée notamment, de Khaled Mouaki Benani, consul d’Algérie à Montpellier, Jacques Touchon, adjoint délégué au rayonnement international, Marc Dufour, délégué au développement économique et commercial, Fanny Dombre-Coste, présidente de l’office de tourisme et les élues Magalie Couvert, Marlène Castre et Sarah El Atmani, qui à divers degrés, ont des liens avec Tlemcen, ont eu l’occasion d’avoir un aperçu des potentialités de la bien nommée “Perle du Maghreb”. « Nous avons beaucoup de similitudes au plan économique, social et culturel, a expliqué Hélène Mandroux. Actuellement, nous menons une réflexion, afin de définir les thèmes du jumelage, de façon à mettre en place un échange, permettant aux deux villes de mutuellement s’apporter quelque chose. De nombreux partenariats existent déjà dans les domaines universitaire, de la recherche et de la médecine. Nous allons les renforcer ».

Sarah El Atmani, conseillère d’opposition, native de Tlemcen, a été particulièrement touchée par « l’accueil extraordinairement chaleureux ». Elle se réjouit de ce jumelage : « Tlemcen est déjà jumelée avec Fès, tout comme Montpellier. Toutes trois ont une tradition médicale importante et une culture commune et elles ne peuvent que s’enrichir l’une l’autre. C’est une sorte de triangle magique qui se met en place ». En sa qualité d’avocate, Me El Atmani, compte s’investir dans ce jumelage, dans le domaine judiciaire, grâce à un rapprochement entre les cours d’appel. Jacques Touchon préconise de renforcer les liens interuniversitaires qui existent de longue date, dans les domaines de la culture, de la médecine et de la pharmacie, par des échanges interuniversitaires d’étudiants et la co-tutelle de thèses. Marc Dufour propose de développer les liaisons aériennes avec Tlemcen et de renforcer le tissu économique déjà existant, « Sachant qu’actuellement, explique-t-il, 63 entreprises de l’Agglomération ont des relations commerciales régulières avec l’Algérie. » 

Ce rapprochement est très attendu par la communauté algérienne de Montpellier, forte de 10 000 ressortissants. Il va permettre de renouer des liens et de faire disparaître la blessure douloureuse de notre histoire commune. Pour un avenir partagé. Le jumelage entre Montpellier et la capitale des Zianides sera officialisé en juin, avec la venue du maire et du wali (préfet) de Tlemcen.

Légende photo

La délégation de Montpellier, emmenée par le maire Hélène Mandroux, a reçu un accueil extraordinairement chaleureux.
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Le TGV doit relier Nîmes à Barcelone en 2020. Les maires des villes 
traversées demandent l’accélération de sa réalisation. 

Il faut faire vite !

Le 16 octobre dernier, à Barcelone, au Sommet des maires pour la grande vitesse, les édiles des villes catalanes (Barcelone, Gérone et Figueras) et du sud de la France (Béziers, Narbonne, Perpignan, Toulouse et Montpellier), ont plaidé dans une déclaration commune, en faveur d’une accélération de la planification de l’interconnexion du réseau à grande vitesse des deux pays. Les huit villes apportent ainsi leur soutien aux gouvernements d’Aragon, de Catalogne, des îles Baléares et aux conseils régionaux du Languedoc-Roussillon et de Midi-Pyrénées qui revendiquent le renforcement de la connexion ferroviaire à grande vitesse sur leurs territoires, ainsi qu’une rénovation des lignes ferroviaires existantes.

Depuis ce sommet, les huit villes sont restées actives. Elles continuent à se réunir à une fréquence régulière. Après le 20 janvier à Perpignan, c’est au tour de Montpellier, les 4 et 5 mars, d’accueillir les commissions spécialisées des maires des grandes villes. C’est vrai qu’il faut faire vite : avec ces voies dédiées à la grande vitesse, c’est une amélioration des fréquences et des liaisons qui se profilent, pour les voyageurs autant que les marchandises, vers les axes nationaux, mais aussi transeuropéens.

Pour remédier à la saturation de la ligne

Alors que la section entre Barcelone et Figueras est actuellement en travaux, de même que le tronçon Figueras-Perpignan, le contournement de Nîmes et de Montpellier et la liaison Montpellier-Perpignan traînent en longueur : Perpignan-Figueras est prévu pour 2010 et sera connecté à Barcelone en 2012, alors que Montpellier-Nîmes ne sera pas réalisé avant 2014. Quant à la nouvelle ligne mixte (voyageur et fret) sur le tronçon Perpignan-Montpellier, qui est destinée à remédier à la saturation actuelle de la ligne, elle ne devrait pas voir le jour avant 2020. 

Actuellement, la ligne à grande vitesse s’arrête en fait à Nîmes et les trains circulent ensuite sur des voies classiques. Les nouvelles voies à grande vitesse, qui sont en projet, doivent contourner Montpellier en amont et desservir une gare TGV située à proximité du futur lycée Pierre-Mendes-France à Odysseum. Cela devrait permettre d’alléger le trafic ferroviaire dans le centre-ville, en particulier celui des marchandises. Il est prévu que cette nouvelle gare soit reliée à Montpellier par la ligne 1 du tramway rallongée. 

Le débat public est engagé

Un débat public sur le projet de la ligne ferroviaire grande vitesse reliant Montpellier à Perpignan a lieu du 3 mars au 3 juillet. Un site www.debatpublic-lnmp.org recueille à partir du 3 mars toutes les questions des internautes et suivra toute l’actualité du débat. Deux réunions publiques sont organisées, la première, le 12 mars au Corum (salle Pasteur) sur le thème “les attentes européennes, internationales et régionales” et la seconde, le 25 juin au Corum (salle Einstein) pour faire la synthèse de la consultation.

Légende photo

La future gare TGV sera desservie par la nouvelle ligne à grande vitesse qui va contourner Montpellier.

Brèves

Travailler au Québec

Le 11 mars à 19h à la salle Rabelais, le Bureau d’immigration du Québec tient une conférence sur le thème : Faire sa vie au Québec. Cette séance d’information gratuite a pour objet de présenter aux personnes intéressées les différents types de séjours au Québec (travail temporaire, séjour de mobilité jeunesse), ainsi que les démarches dans le cadre d’une expatriation.

Toute personne souhaitant y participer peut s’inscrire, via le site Internet : www.immigration.quebec.fr 

Chorales franco-allemandes

Un atelier de chant franco-allemand pour adultes a lieu, un lundi sur deux, de 12h15 à 13h45, à la Maison de Heidelberg. L’occasion de rencontrer Schubert, Mozart, Reinhard May ou Kurt Weill. Le chœur Kikiriko, propose également aux enfants de 6 à 12 ans, de tous niveaux, de chanter à l’unisson et à plusieurs voix, accompagnés et a capella, en français, allemand et dans d’autres langues, tous les vendredis de 17h30 à 18h30 à la Maison de Heidelberg. Direction : Ursula Boecker. 

Infos : Maison de Heidelberg, 4 rue des Trésoriers-de-la-Bourse, 
04 67 60 48 11 et www.maison-de-heidelberg.org
Saveurs sud-américaines 

L’association Amitiés franco-colombiennes organise du 28 mars au 3 avril une semaine culturelle à la salle polyvalente de l’Espace Jacques-Ier d’Aragon. Au programme : rencontres, débats, soirées festives, salsa et atelier cuisine. A l’issue de ce dernier, un repas aura lieu salle Guillaume-de-Nogaret. L’occasion pour les participants de découvrir l’ajiaco, une soupe à base de poulet, maïs, avocats et trois sortes de pommes de terre. 

Infos : 06 75 74 27 95

Bourse d’études 
dans les villes jumelles 

La Ville propose un programme à des étudiants montpelliérains, ayant une bonne connaissance de l’anglais, de l’allemand et du chinois, de bénéficier d’une bourse pour partir, une année, suivre un enseignement universitaire dans trois de ses villes jumelles, Louisville (Etats-Unis), Heidelberg (Allemagne) et Chengdu (Chine). Les inscriptions sont ouvertes jusqu’au 31 mars 2009. 

Infos : Maison des relations internationales, Hôtel de Sully, esplanade Charles-de-Gaulle. 04 67 34 70 11 et relations.internationales@ville-montpellier.fr

Soutien à Madagascar

Pour financer un projet culturel à Madagascar et un projet agricole au Bénin et au Togo fin 2009, l’association Impression d’Afrique organise une journée culturelle le 8 mars à l’espace Pitot - salle de Nogaret, en partenariat avec l’association APCM  (association pour la promotion de la culture de Madagascar). Dès 12h, sont présentés des stands sur Madagascar avec vente de plats et de boissons, suivi à 17h, d’un défilé de mode malgache et d’un spectacle de danse avec Meltin’potes.

Infos : www.impressiondafrique.fr
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Le collectif Alba-Amérique latine organise une quinzaine dédiée au rôle des femmes latino-américaines, dans la résistance et la lutte contre les dictatures.

Mujeres latinoamericanas*

En organisant la Quinzaine Femmes latino-américaines et résistances, du 23 mars au 4 avril,  le Collectif Alba-Amérique latine souhaite faire connaître, dans un contexte de profonds changements sociaux, politiques, économiques et culturels, les luttes et l’action des femmes latino-américaines. Parce qu’aujourd’hui, en Amérique Latine, une nouvelle voie se construit, orientée vers la recherche d’une société plus juste et plus humaine, une société plus indépendante et solidaire, qui avance vers l’unité latino-américaine. Les femmes jouent dans ce contexte, un rôle essentiel. Elles constituent la base fondamentale des nouveaux mouvements sociaux, par leur engagement et leur vision de la société à construire. A travers sa réflexion sur la résistance des femmes, le Collectif Alba-Amérique latine recherche des points de convergence avec les luttes menées, ailleurs, dans le monde, et en particulier en France. Au programme de la quinzaine : des films, une conférence-débat sur les nouvelles relations Amérique latine-USA, un spectacle de musique, de danse et de poésie et une peña, avec concert, bal et spécialités latinoaméricaines. Le point d’orgue de la quinzaine est la table ronde, du 2 avril, de 19h à 22h, à la salle des rencontres. Il a pour thème : Femmes latino-américaines et résistances. Participent au débat : Eva Golinger (avocate vénézuelienne, spécialiste en législation internationale sur droits humains et la migration), Carmen Castillo (écrivaine et militante de la gauche chilienne), Milagros Palma (docteur en antropologie et en littérature) et des représentantes des associations de femmes de Montpellier.   
Infos : collectifalba@yahoo.com

* Femmes sud-américaines

Légende photo

Femmes latino-américaines résistantes.

Article 2

Les rencontres de la francophonie, le 20 mars, sont l’occasion d’un débat nourri avec des grandes plumes françaises et francophones.  

Francophonissimo !

Le 20 mars, Antoine de Gaudemar, rédacteur en chef de la revue Riveneuve Continents, Michel Le Bris, romancier, Blaise N’Djehoya, journaliste et écrivain et Abdourahman Waberi, romancier (actuellement en résidence d’auteur à Montpellier) viennent débattre à Montpellier de la vitalité et des métamorphoses des littératures d’expression française. Cette rencontre organisée en partenariat avec la librairie Sauramps a lieu à 18h30 à l’auditorium du musée Fabre. Par delà les frontières artificiellement construites entre les littératures (africaines, antillaises, québécoises, maghrébines, etc.), on peut explorer, découvrir et partager des univers ou des imaginaires communs et réconcilier la littérature avec le monde et l’aventure. Ces rencontres de la francophonie sont animées par Anthony Mangeon, maître de conférences à l’Université Paul-Valéry, et coordinateur du hors série Harlem Héritage. Elles sont aussi l’occasion d’une exposition Passerelle entre deux rives, proposée par l’association France-
Algérie-Méditerranée, qui présente les toiles de deux peintres algérien et français. A découvrir du 16 au 20 mars, à la Maison des relations internationales. Vernissage le 17 mars à 18h30.
Infos et programme : 04 67 59 74 65 et http://francophissimo.org. 

Encadré

Tho Ng. Ngôn* La Fontaine
Dans le cadre de cette journée dédiée à la francophonie, l’association Adaly présente Les fables de la Fontaine, en version bilingue, traduites par Nguyen Van Vinh et préfacées par Abdou Diouf, le 20 mars, à 9h, à la Faculté de Médecine (salle des actes). En présence de Se Van Nghia Dung, ambassadeur du Vietnam auprès de l’Unesco. 

Info : www.adaly.org et www.20mars.francophonie.org * fables, en vietnamien

Légende photo

Harlem Héritage, un des ouvrages édités.

Brève

Semaine russe

La  Semaine culturelle russe, organisée par l’association Amitiés russes et les peuples de l’ex-URSS, a lieu du 9 au 13 mars à la Maison des relations internationales (MRI). 
Son thème : l’amitié franco-russe à travers les siècles. Au programme : une exposition de peinture d’Ivan Dmitriev, un concert avec les musiciens de l’orchestre symphonique de Montpellier (11 mars à 18h à la MRI), un concert de rythmes traditionnels slaves de l’ensemble Droujba (12 mars à 19h30 à la Maison des Chœurs) ainsi que des conférences. Des animations sont aussi dédiées aux enfants, un atelier d’écriture russe (11 mars à 9h) et un spectacle de marionnettes par les Cie Le Bô théâtre (11 mars à 10h). 

Infos : 04 67 41 33 89 et gharianis@hotmail.com
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Amb 9 jogaires de 14 dins la còla de França, Montpelhièr es incontornabla
Tèrra de bala-man

Micà, Dodo, e Jò, an signat un espet rarament complit dins lo mond del bala-man. Amb lors companhs de la còla de França, los tres jogaires de bala-man montpelhierencs an signat lo 1èr de febrièr un doblat Jòcs Olimpics-Mondial que i aviá pas que tres precedents dins l’istòria, per Alemanha (1936, 1938),  Iogoslavia (1984, 1986) e Russia (1992,1993). Los franceses de vencèron  Croàcia (24-19) e s’impausèron aital al nivèl mondial, cinc meses aprèp la medalha d’aur ganhada als Jòcs Olimpics de Pekin. Michael Guigou, Daouda Karaboue, Joël Abati e los autres jogaires de la còla s’èran causits de s’escaissar “Los Expèrts”. Seriá estat conflat de se dire aital per cas de desfacha. Uèi, es  justificat a de bon.

Quand bandejava a Zagreb, lo drapèu tricolòr èra tintat de las colors clapassièiras. Nòu jogaires de 14 jògan o joguèron al Clapàs, al MAHB. Bougnol se remembran encara dels espets de Karabatic, Bosquet, Omeyer, Dinart, Fernandez o Junillon. Lo MAHB faguèt bona cara la  sason passada (un còp mai) qu’amolonèt los guerdons : Copa de la liga, Copa de França e mai que mai campionat de França. Dempuèi gaireben 15 ans, los òmes de Patrici Canayer renhan pels terrens de bala-man. Lo Clapàs s’es impausat coma una plantolièira de jogaires de bala-man bons bons que tenon ara lo mond a sos pès.

Légende photo

Los Expèrts an menat França cap a la victòria.**

Bulle

Tres jogaires de la còla jògan al Clapàs.*
Traduction en français

Avec 9 joueurs sur 14 dans l’équipe de France, Montpellier est incontournable.

Terre de hand

Mika, Doudou et Jo ont signé un exploit rarement accompli dans le monde du handball. Avec leurs coéquipiers de l’équipe de France, les trois handballeurs montpelliérains ont signé le 1er février  un doublé Jeux Olympiques - Mondial qui n’avait que trois précédents dans l’histoire : l’Allemagne (1936, 1938), la Yougoslavie (1984, 1986) et la Russie (1992, 1993). Les Français sont venus à bout de la Croatie (24-19) et s’imposent au niveau mondial, cinq mois après la médaille d’or gagnée aux Jeux Olympiques de Pékin. Michael Guigou, Daouda Karaboue, Joël Abati et les autres joueurs de l’équipe avaient choisi de se surnommer “Les Experts”. Cela aurait pu être présomptueux en cas de défaite. Aujourd’hui, c’est amplement justifié. 

En flottant à Zagreb, le drapeau tricolore était teinté de couleurs montpelliéraines. Pas moins de 9 joueurs sur 14 jouent ou ont joué à Montpellier, au sein du MAHB. Le palais des sports Bougnol se souvient encore des exploits de Karabatic, Bosquet, Omeyer, Dinart, Fernandez ou Junillon. Le MAHB a marqué la saison dernière (encore une fois) en accumulant les titres : Coupe de la ligue, Coupe de France et surtout championnat de France. Depuis bientôt 15 ans, les hommes de l’entraîneur Patrice Canayer règnent sur le hand français. Montpellier s’est imposée comme une pépinière de grands handballeurs, qui ont désormais le monde à leurs pieds.
* Trois joueurs de l’équipe jouent à Montpellier.

** Les Experts ont mené la France à la victoire. 

Encadré

Agenda
Foot 

Ligue 2 

Au stade de la Mosson, 20h

6 mars : Montpellier - Châteauroux  

20 mars : Montpellier – Brest

3 avril : Montpellier – Clermont

Hockey sur glace

Championnat de France D1 

A la patinoire Vegapolis

14 mars : Montpellier – Amneville

28 mars : Montpellier – Nice 

Roller hockey

Elite

7 mars : Montpellier - Rethel

Rugby

Top 14

Au stade Du-Manoir à 14h30

7 mars : Montpellier – Mont de Marsan

13 ou 17 mars : Montpellier – Biarritz 

3 ou 4 avril : Montpellier – Castres

Jeu à XIII, ligue 2, au stade Sabathé à 15h

8 mars : Montpellier XIII – Corbeil

Volley ball

Pro A

Au stade Coubertin à 20h

21 mars : Montpellier – Saint Quentin

28 mars : Montpellier – Rennes

Water polo

Championnat de France Elite

A la piscine olympique d’Antigone à 20h30

7 mars : Montpellier – Sète

Handball

Championnat

Au palais des sports René-Bougnol 

28 mars : Montpellier – Toulouse

Baseball

Elite

Terrain Veyrassi

22 mars : Montpellier – Clermont

29 mars : Montpellier – Savigny

5 avril : Montpellier – Sénart

Brèves

En attendant le Fise 

Pour patenter jusqu’en mai (mois du Fise), plusieurs événements annonciateurs sont organisés. Le 18 mars, la soirée Pré-Fise  s’annonce au Cargo. Le thème sera le VTT Slope Style, et comme toujours, l’entrée est gratuite et de nombreux lots sont à gagner. De son côté, l’association Xtrem’Arts events donne rendez-vous à la salle Pétrarque, les 7 et 8 mars pour une exposition d’artistes œuvrant autour des sports extrêmes : graff, photo, sculpture, peinture… Avec une animation musicale proposée par le label A : M records / Minimizing… Le public est invité à voter pour l’artiste qui réalisera le trophée du Fise 2009… En prime, une rétrospective d’affiches et la projection en exclusivité, du DVD Fise 2008.
Info : presse@fise-events.com / xtrem-art@hotmail.fr
Parcours du cœur

Le club Cœur et santé de Montpellier et l’association de cardiologie Languedoc-Roussillon organisent leur 34e Parcours du Cœur, le 28 mars, une manifestation nationale pour la prévention des maladies cardiovasculaires. L’objectif est de faire participer les Montpelliérains à des activités physiques. Rendez-vous à partir de 9h30 devant l’Hôtel de région.
Infos : Association de cardiologie 04 67 75 23 06
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Nos rendez-vous

Les manifestations signalées par ( sont gratuites.

Théâtre

Du 3 au 29 mars 

Le malentendu

D’Albert Camus. 

20h45 (vendredi), 19h (samedi sauf le 21 à 21h) et 17h (dimanche). Théâtre Pierre-Tabard  

Du 3 au 6 mars

Regarde la neige qui tombe 

Cabaret humoristique d’après Tchékhov. 

19h. Théâtre d’Ô

Du 3 au 7 mars

Le Nouveau Testament 

De Sacha Guitry. Mise en scène : Daniel Benoin

19h (les 6 et 7 à 20h45). Théâtre de Grammont

Du 4 au 7 mars

Rirologie… 

ou le discours des queues rouges 
Création d’Eric Massé et Laurent Petit. Compagnie des Lumas.

19h (les 4 et 6 à 21h). Théâtre Jean-Vilar

Du 5 au 8 mars

Roméo & Juliette

D’après Shakespeare. Commedia dell’arte.

21h (jeudi, vendredi, samedi) et 18h30 (dimanche). La Vista


Du 5 au 27 mars

Realitarium

De Lydie Parisse.

20h45 les vendredis, 19h les samedis et 17h les dimanches. Théâtre Pierre-Tabard  

Du 11 au 21 mars

ROMANS 

6 spectacles dans plusieurs lieux au théâtre de Grammont. Amoureux de théâtre, vous pouvez, dans une même soirée, voir plusieurs spectacles successivement.

Théâtre de Grammont

Du 12 au 15 mars

Au plaisir

Cie Les arts oseurs. 

21h (jeudi, vendredi, samedi) et 18h30 (dimanche). La Vista 

Du 17 au 20 mars

Le prince de Hombourg

De Heinrich von Kleist.

19h15 (mardi et mercredi), 20h30 (jeudi et vendredi). Théâtre de la Vignette

Du 17 au 19 mars

Johan Padam à la découverte des Amériques

De Dario Fo. 

20h30 (mardi, jeudi) et 19h (mercredi). Théâtre d’O

26 et 27 mars 

Maldoror

Création. D’après Lautréamont. Conception : Frédéric Roudier. La CCCP.
19h le 26 et 21h le 27. Théâtre Jean-Vilar

27 mars

A fond la caisse

Soirée théâtrale organisée par le Zonta Club Olympe-de-Gouges.

20h30. Salle des rencontres

Du 1er au 3 avril

Dernier rappel 

De et par Pépito Matéo. 

19h (mercredi, vendredi) et 20h30 (jeudi). Théâtre d’O

2 et 3 avril

&

Un spectacle de câble et de d’épée. Dans le cadre du festival Hybrides.

19h. Trioletto

2 et 3 avril 

Volpone

Commedia dell’arte. D’après Benjamin Jonson par la Cie Les Têtes de Bois.

19h, le 2 et 21h, le 3. Théâtre Jean-Vilar.

Du 2 au 5 avril

Catharsis sound maquina

Fable théâtrale français / occitan par la Cie La Rampe TIO.

21h (jeudi, vendredi, samedi) ; 18h30 (dimanche). La Vista 

3 avril

Les teinturiers de la lune

Ballade contée nocturne. 

20h45. Parc du château d’O 

Encadré

Hybrides 
Hybrides est organisé par le metteur en scène Julien Bouffier et la compagnie Adesso e Sempre, en résidence au Théâtre des Treize Vents, du 30 mars au 3 avril. 
La manifestation a pour but de susciter la curiosité des spectateurs en les guidant à travers plusieurs lieux artistiques montpelliérains (galerie d’art, salles de concert, cinémas, espaces multimédias, théâtres). Hybrides présente des formes spectaculaires dont le texte n’est plus la pierre angulaire. Il est là au même titre que l’image, la musique, la danse, le cirque, les arts numériques, l’art contemporain. C’est un théâtre métissé, re-mixé, qui questionne et se nourrit notre réel. Théâtre de Grammont, Trioletto, Ecole supérieure d’art dramatique, théâtre de l’université Paul Valéry, Kawenga, Frac et ailleurs dans la ville… 

Infos : programme en ligne sur www.theatre-13vents.com
Ciné

Ciné-club

En mars, le ciné-club Jean-Vigo programme Aprile de Nanni Moretti (1998) le 12, All about Eve de Joseph Manckiewicz (1950) le 19 et La nuit de l’iguane de John Huston (1964) le 26.

20h. Centre Rabelais
 

12 mars

Japanimation

Films d’animation made in Japan 

A partir de 20h. Trioletto

Musique

1er, 3, 6, 8 mars

Faust

De Gounod. Mise en scène René Koering. 

15h (dimanche), 20h (mardi et vendredi). Corum - Opéra Berlioz

5 mars

Jean-Michel Cabrol quartet 

Jam découverte

21h. Jam

6 mars

Bismut / Bertrand 

Contrebasse – samples

21h. Jam

7 mars 

InFusion 02 

22h. Victoire 2

6 et 7 mars

Corine Milian Champs érotiques

19h. La Chapelle

12 Mars 

Papillon Paravel

Première partie : Flavia. 

21h. Théâtre Jean-Vilar.

12 mars

Mystère trio 

Christophe Gruel (guitare), Cyril Salvagnac (guitare) et Laurent Meyer (batterie).   
21h. Jam

12 mars 

Solidarité enfants d’Afrique 

20h. Victoire 2

13 mars

Monica Passos 

21h. Jam

Du 13 au 15 mars

Les figures du siècle

Quatre concerts de musique contemporaine.

Le 13 à 20h30, le 14 à 17h, le 15 à 10h45 et 17h. Opéra Berlioz, salle pasteur - Corum et Opéra Comédie

14 mars

Fall out boy 

+ guests. Pop punk.

20h. Zénith

14 mars 

Orel San + La Canaille 

20h. Victoire 2

14 mars

Keyko Nimsay

21h. Jam

19 mars

Jean-Marc Floury group

21h. Jam   
20 mars

Orgue 

Olivier Latry, organiste titulaire de Notre-Dame-de-Paris interprète des partitions choisies de Bach, Roucairol, Franck, Vierne, Messiaen, Litaize, Guillou, Latry.
20h30. Cathédrale Saint-Pierre (location : La boîte à musique)

20 mars

Bug.03

Asian Attack. Electro’Mix contemporain.

19h. La Chapelle

20 mars 

Les Choeurs Farigoule

Sous la direction de Gilles Hubert. Petite Liturgie Orthodoxe de Saint-Jean-Chrysostome de Tchaïkovski. 

Infos : 04 66 62 06 43
20h30. Eglise Sainte-Thérèse 

20 et 21 mars

Beethoven et Prokofiev

Direction Yaron Traub, piano Igor Tchetuev.

Le 20 à 20h30 et le 21 à 17h. Opéra Berlioz - Corum.

21 mars 

The Sweet Vandals + invité 

20h. Victoire 2

21 mars

Récital

de Marie Karall et Xin Wang. 
17h. Opéra Comédie

21 mars

Paolo Fresu

21h. Jam

26 mars 

Tim Trio

21h. Jam  

27 mars  

Bénabar

19h30. Zénith.

27 et 28 mars

Les amis de Brassens 

Chanson française. 

21h. Théâtre Gérard-Philipe

27 et 29 mars

Trojahn, Strauss et Schumann

Direction Gregor Bühl, violoncelle Cyrille Tricoire. 

Le 16 à 20h30 et le 17 à 17h. Opéra Berlioz - Corum.

28 mars

Concert d’orgue

En soutien à l’association A cœur ouvert.

20h30. Cathédrale Saint-Pierre

28 et 29 mars 

Tremplin choré-graphique hip hop
14h. Victoire 2

28, 29, 31 mars, 1er avril

King Arthur

De Henry Purcell. Mise en scène : Shirley et Dino. 

20h (samedi, mardi et mercredi) et 15h (dimanche). Opéra Comédie

2 avril  

La chanson du dimanche 

19h30. Rockstore 

3, 4 avril

Soul son studio

Tableaux musicaux et éphémères. 

19h30. Théâtre Gérard-Philipe

Danse

5 mars

Tempo 76

Mathilde Monnier. 

20h. Opéra Comédie

12 mars

Turba

Maguy Marin. 

20h. Opéra Berlioz

17 et 18 mars

Fiction in between 
Fabrice Ramalingom / Saskia Hölbling. 

20h. Studio Bagouet

21 mars

Mazowsze

Par le Ballet et orchestre national de Pologne. 

15h et 20h30. Zénith

31 mars

Slogans

Hélène Cathala / Cie Hors commerce.

19h et 22h. La Chapelle

Encadré

Press

Présenté par Montpellier Danse, les 24 et 25 mars par la Cie dernière minute, Press, s’insère dans le cadre de la saison du Trioletto organisée par le service culturel du Crous. Ce spectacle met en situation l’image de l’homme moderne dans son immense banalité et en même temps dans son énigmatique complexité. Le corps de cet individu-produit, dandy inquiétant, est mu par l’enchaînement standardisé de ses propres automatismes, mais aussi par les rouages de son étroit espace vital. Conception, scénographie, chorégraphie et interprétation de Pierre Rigal. 

20h30. Trioletto

Jeune public

4, 7 et 8 mars

Le carnaval del Diavolo

Commedia dell’arte. A partir de 4 ans. 

16h. La Vista

11, 14, 15 mars

Patapim patapam 

Conte théâtral français / occitan. A partir de 5 ans. 

16h. La Vista

Du 18 au 21 mars  

Sacré Silence 

Création par la Cie Les Grisettes.

15h le 18 et 19h le 21. Théâtre Jean-Vilar

18, 21, 22, 25, 28, 29 mars

Les fées fêlées

Théâtre gestuel. A partir de 4 ans. 

16h. La Vista

Exposition

Jusqu’au 15 mars 

Alain Clément 

Peintures. Organisée par l’association Vé la coupe. 

Carré Sainte-Anne

Jusqu’au 26 mars

« Gus Van Sant, condensations » 

Etudes filmiques par Loig Le Bihan. 

Médiathèque Fellini 

Du 16 au 29 mars 

Jaana Reinikainen

Design textile.

Galerie Saint-Ravy

Jusqu’au 24 mai

Emil Nolde

Musée Fabre

Du 18 mars au 24 mai

Hispanique Espagne

Photo.

Pavillon populaire. 

Encadré

Contacts
Carré Sainte-Anne. Place Sainte-Anne. 04 67 60 82 42

Cathédrale. Place Saint-Pierre. 04 67 66 04 12

Centre Rabelais. Ciné-club Jean-Vigo. 29 boulevard Sarrail. 04 99 13 73 72

Corum (Opéra Berlioz / Salle Pasteur). Esplanade Charles-de-Gaulle. 04 67 601 999

Eglise Sainte-Thérèse. Avenue d’Assas

Galerie Saint-Ravy. Place Saint-Ravy. 04 67 34 88 80

Jam. 100 rue Ferdinand-de-Lesseps. 04 67 58 30 30

La Chapelle. 170 rue Joachim-du-Bellay. 04 67 42 08 95

La Vista. 42 rue Adam-de-Craponne. 04 67 58 90 90

Médiathèque Federico-Fellini. Place Paul-Bec. 04 99 06 27 47

Musée Fabre. 13 rue Montpelliéret. 04 67 14 83 00

Opéra Comédie. 11 boulevard Victor-Hugo. 04 67 601 999

Pavillon populaire. Esplanade Charles-de-Gaulle. 04 67 66 13 46

Rockstore. 20 rue de Vedun. 04 67 06 80 00

Studio Bagouet. Les Ursulines. Centre Chorégraphique, Boulevard Louis-Blanc. 04 67 60 06 70

Théâtre Gérard-Philipe. Maison pour tous Joseph-Ricôme, 7 rue Pagès. 04 67 58 71 96

Théâtre de Grammont. Théâtre des Treize vents, domaine de Grammont. 04 67 99 25 25

Théâtre Jean-Vilar. 155 rue de Bologne (tram “Halles de la Paillade”). 04 67 40 41 39

Théâtre d’O. Domaine du Château d’O, 178 rue de la Carrièrasse. 04 67 67 66 66

Théâtre Pierre-Tabard Lakanal. 17 rue Ferdinand-Fabre. 04 67 16 28 82

Théâtre de la Vignette. Université Paul-Valéry Montpellier III. Route de Mende. 04 67 14 55 98

Trioletto. 75 avenue Augustin-Fliche (arrêt tram “Universités”). 04 67 41 50 77

Victoire 2. Mas de Grille, Saint-Jean-de-Védas. 04 67 47 91 00

Zénith. Domaine de Grammont, avenue Albert-Einstein. 04 67 64 50 00

Page 48 (couverture)




























































































































































































































